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CONSTRUCTIBLE 160 000 $

CLÉ EN MAIN !
Terrain de 27 000 pieds carrés

Sans voisin arrière sur une rue cul de sac

Immense terrain
de plus de 100 000 pieds carrés

Secteur de maisons récentes, sans voisin Grand terrain de 20 000 pieds carrés 
Situé dans une très belle rue de Lac Beauport

À proximité du Golf Mont-Tourbillon
TEST DE SOL
PERMIS VALIDE 
IMPLANTATION 
PLAN DE MAISON

CONSTRUCTIBLE 150 000 $ CONSTRUCTIBLE 85 000 $

TEST DE SOL
PERMIS VALIDE 
IMPLANTATION 
PLAN DE MAISON
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UN PROJET CONNECTÉ 
AVEC LA NATURE

NOUVEAU BÂTIMENT DE L'ÉCOLE MONTAGNAC

DE PLUS EN 
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POPULAIRE�!

RCI 2016 
MAINTENANT 
EN VIGUEUR À l'ombre 

du soleil

Roman d'Éric St-Cyr
CrossFit Lac-Beauport et Stoneham
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99% de popularité�!
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L’Écho du Lac
SELON UN SONDAGE
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Par Amélie Légaré

ACTUALITÉ

amelie.lechodulac.ca

L éger, la plus grande firme de sondages 
de propriété canadienne, a réalisé 
ce sondage auprès d’un échantillon 

représentatif de 300 résidents âgés de 18 ans et 
plus de Lac-Beauport et Stoneham-et-Tewkes-
bury. Un quota de 150 résidents dans chacune 
des municipalités a été sélectionné de manière 
aléatoire afin d’assurer un nombre suffisant de 
répondants. L’étude permet de constater que 
l’Écho du Lac est connu de 99 % des résidents. 
« Parmi ceux-ci, 58 % le lisent chaque mois et 
34 % à l’occasion, alors que 7 % ne le lisent 
jamais », peut-on lire dans le rapport d’ana-
lyse. « Les résultats sont très éloquents. Quant 
qu’à moi, c’est du jamais vu au niveau d’un 
hebdomadaire ou d’un mensuel d’avoir 99 % 
des gens qui connaissent ton produit et 92 % 

qui le lisent. C’est incroyable, et pour moi c'est 
exceptionnel. C’est une nouvelle qui confirme 
une fois de plus l’importance qu’a l’Écho du 
Lac à Lac-Beauport et Stoneham, et surtout la 
pertinence et l’utilité de ce média d’informa-
tion dans la couronne nord », affirme Michel 
Beaulieu, président des Éditions Platine. 

UN AVENIR PROMETTEUR POUR  
NOS SAISONS
Publié pour la première fois en juin 2016, le 
magazine Nos Saisons présente des reportages 
et des contenus faisant rayonner des person-
nalités et des projets d’ici. Il tient compte des 
intérêts de la communauté pour informer, 
divertir et inspirer. Alors qu’il en était seu-
lement à sa deuxième parution au moment du 
sondage, on peut constater que ce magazine 
est déjà connu de 32 % des résidents. Parmi 
ces derniers, 82 % affirment le lire chaque 
fois qu’ils le reçoivent (40 %) ou à l’occasion 

(42 %). « Il ne faut pas oublier que Nos Sai-
sons est distribué à même l’Écho du Lac quatre 
fois par année, donc le lectorat va augmenter 
dans les mêmes proportions que l’Écho du Lac 
dans un futur très rapproché », ajoute Michel 
Beaulieu. 

UNE VISION À LONG TERME
Lorsqu’il a fait l’acquisition de l’Écho du 
Lac et de l’Écho de Cap-Rouge en 2014, le 
président des Éditions Platine avait une 
vision pour ces deux publications locales, 
et les résultats du sondage confirment qu’il 
demeure dans la bonne voie. « J’ai toujours 
cru que les médias en région auraient tou-
jours leur place. On a tendance à penser que 
le Web prendrait toute la place, et moi j’ai 
pris ce pari que le papier aurait toujours 
sa place et surtout dans les régions. Les 
résultats prouvent hors de tout doute que 
l’Écho du Lac a sa place en version papier 

pour encore de nombreuses années », conclut 
Michel Beaulieu.  

Pour consulter les archives des deux 
publications, visitez www.echodulac.ca ou  
nossaisons.com. 

99 % des gens connaissent le journal et 92 % le lisent 

L’Écho du Lac encore plus populaire après 10 ans�!
En octobre dernier, des résultats éloquents sont ressortis d’un sondage téléphonique réalisé 
auprès des résidents de Lac-Beauport et de Stoneham-et-Tewkesbury. En e�et, 99 % des rési-
dents connaissent l’Écho du Lac et 92 % sont des lecteurs du mensuel. Des données prometteuses 
démontrent aussi un engouement pour le nouveau magasine Nos Saisons. Deux publications qui 
reflètent les intérêts de notre communauté et qui sont là pour rester�!

1608_NosSaisons_automne_single_out.indd   1 2016-08-31   21:20
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Après seulement deux parutions, l’avenir du  
magazine Nos Saisons s’avère très prometteur.

99 % des gens connaissent le journal et 92 % le lisent

L’Écho du Lac 
En octobre dernier, des résultats éloquents sont ressortis d’un sondage téléphonique réalisé 

SELON UN SONDAGE
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Les élèves sont enfin chez eux dans ce nouveau bâtiment. 
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Ce projet de construction s’est échelonné 
sur quelques années, mais était néces-
saire pour répondre à la croissance des 

familles de Lac-Beauport. « Le gouvernement du 
Québec est donc très fier d’avoir contribué à réali-
ser ce beau projet en offrant un soutien financier 
de 7 M$ pour permettre à cette école primaire 
d’accueillir de nouveaux élèves », a souligné la 
députée Véronyque Tremblay. Pour l’année 2016-
2017, ce sont 820 élèves qui sont accueillis dans les 
deux bâtiments de l’école primaire Montagnac. 
« On essaie de plus en plus de faire en sorte de 
faire une seule équipe école avec les deux milieux », 
précise M. Serge Pelletier, directeur général de la 
Commission scolaire des Premières-Seigneuries. 
Le nouveau bâtiment compte 14 locaux et peut 

accueillir 322 enfants de la préscolaire à la sixième 
année. Depuis le mois d’août, 242 élèves profitent 
des nouvelles installations. 

DES ATTENTES COMBLÉES
Lors de l’inauguration, l’enseignant Marc-André 
Perron rappelait que toute l’équipe a été mobilisée 
pour ce projet attendu. « Les enfants, c’est eux 
qu’on attendait impatiemment. Ils y sont et en 
voyant les étincelles dans leurs yeux, aujourd’hui 
et depuis le départ, on comprend à quel point ils se 
sentent bien et qu’ils sont vraiment très fiers d’être 
ici. » Une de ses élèves de 5e année a également 
témoigné lors de la cérémonie. « La première fois 
que je suis entrée dans l’école, il y avait une atmos-
phère bien différente que celle d’autres établisse-

ments. Les classes sont très bien décorées, ceci 
donne le goût d’apprendre et de se surpasser. Il y 
a aussi des nouveautés comme une salle d’enregis-
trement avec un fond vert, j’ai hâte de l’utiliser », 
indiquait Camille Paradis. 

ENVIRONNEMENT MODERNE ET ÉCOLOGIQUE
Lors de la visite officielle, Mathieu Morel, asso-
cié de la firme CCM2 architectes, a présenté les 
pratiques de développement durable appliquées 
lors de la conception : mur solaire, géothermie, 
ventilation naturelle, exploitation de la lumière, 
blocs sanitaires superposés sur les deux niveaux, 
empreinte de bâtiment minimale au sol et éclai-
rage au LED avec détecteurs d’inactivité. De 
plus, des tableaux à l’entrée des classes permettent 

d’afficher la température, la météo, les présences 
ou les absences, de faire des appels d’urgence, de 
consulter le plan de l’édifice, de communiquer 
d’une classe à l’autre ou avec le secrétariat. Ques-
tion d’ajouter une touche supplémentaire d’esthé-
tique et de modernité, une œuvre d’art de l’artiste 
Bill Vincent illumine la bibliothèque et est visible 
autant de l’extérieur que de l’intérieur.

La mairesse Louise Brunet se dit très 
contente de la combinaison du caractère naturel 
et de la technologie. « Tout ça se marie très bien 
ensemble, je suis très heureuse des résultats et 
je félicite encore tous les intervenants qui ont 
participé à la création de ce chef-d’œuvre. Je 
pense que les enfants vont être très heureux ici », 
conclut-elle.

Inauguration du nouveau bâtiment de Montagnac  

Une école en harmonie  
avec la nature
Le 18 octobre dernier, les directions de la Commission scolaire des 
Premières-Seigneuries et de l’école primaire Montagnac procédaient 
à l’inauguration du nouveau bâtiment d’enseignement situé au cœur 
du quartier EXALT. Pour l’occasion, une visite a permis aux invités de 
découvrir les particularités architecturales de cet édifice ainsi que les 
technologies utilisées en matière d’e�cacité énergétique. 

99 % des gens connaissent le journal et 92 % le lisent 

L’Écho du Lac encore plus populaire après 10 ans�!
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Le Règlement de contrôle intérimaire 
(RCI) privilégie encore la protec-
tion stricte des quatre secteurs jugés 

vulnérables par la Communauté métropo-
litaine de Québec (CMQ) : les secteurs de 
forte pente (15 %), les bords des lacs, les 
milieux humides et les zones inondables.

Le RCI présentement en vigueur stipule 
que si la pente d’un terrain est supérieure à 
15 % aucune construction ne sera possible. 
« Ce n’est pas réglé le sujet des pentes. On 
se donne jusqu’en décembre pour réévaluer 
cette question », déclarait François Mor-
neau, expert de la CMQ, mandaté pour 
expliquer la nouvelle mouture du Règle-
ment.

DANGEREUX ÉCOULEMENTS
Selon la CMQ, de fortes pentes retiennent 
difficilement l’eau de pluie et, par le fait même, 
les contaminants qu’elle pourrait transporter 
en s’écoulant jusqu’aux sources d’eau potable. 
Amputer le couvert végétal de ce type de terrain 
escarpé par la construction d’habitations aug-
menterait grandement la possibilité de contami-
nation. 

ASSOUPLISSEMENT
Les terrains de moins de 1000 mètres carrés déjà 
desservis par les deux réseaux sont désormais 
réputés constructibles. Les experts de la CMQ 
estiment qu’il faut 1000 mètres carrés pour qu’un 
terrain soit suffisamment grand et qu’il puisse 

inclure de la végétation capable de contenir adé-
quatement l’eau de pluie. Ceux qui s’établiront 
dans des bassins versants devront donc acquérir 
des terrains d’une taille de 1000 mètres carrés et 
plus, à moins que ces derniers soient déjà desser-
vis par le réseau d’aqueduc et d’égout.  

RACCORDEMENT ET COUVERT VÉGÉTAL
Les constructions dans les zones de plaines 
doivent conserver 50 % du couvert végétal. 
60 à 70 % de ce couvert devra être préservé 
dans les zones à faible pente. Finalement, 
70 % du couvert végétal devra être main-

Règlement de contrôle intérimaire 

La CMQ maintient sa position sur plusieurs 
éléments du RCI
Suite à un délai d’application de six mois, le règlement pour la 
protection des sources d’eau est entré en vigueur au mois d’oc-
tobre. Cette nouvelle version du Règlement ne comporte aucun 
assouplissement additionnel pour les terrains en pente de plus  
de 15 %, où il est toujours impossible de se construire.

PRENEZ RENDEZ-VOUS 
DÈS MAINTENANT
418 849-2820 info@ledentiste.net
1020, boulevard du Lac | www.ledentiste.net

DÉCOUVREZ NOTRE 
NOUVELLE CLINIQUE

PRENEZ RENDEZ-VOUS 
DÈS MAINTENANT
418 849-2820 info@ledentiste.net
1020, boulevard du Lac | www.ledentiste.net

dentisterie générale et esthétique • orthodontie • endodontie  
chirurgie dentaire • couronnes • ponts • urgences

• Plus spacieuse  • 6 salles de traitement

Dr Serge-Alexandre 
Bellavance

Dre Julie 
Linteau 

BOULANGERIE 
     DU LAC

PÂTISSERIE FINE EUROPÉENNE

1025, boul. du Lac, Lac-Beauport
(à côté de L’Archibald)

 

 
boulangeriedulacbeauport

418 316-2837

NOUVEAUTÉ
P’TIT CRISS

NOUVEAUTÉS | PRÊT À MANGER
 - Le Provencal aux olives avec boeuf,

poivrons rouges et oignons caramélisés

  - Le ciabatta carré avec prosciutto,
chèvre et figues

  - Notre grilled cheese aux pommes et miel

  - Notre coq'matin, pain burger,
oeuf, jambon et salade

NOUVEAU
CARTE FIDÉLITÉ

Voir en boutique
pour les

modalités

OUVERT
TOUTE L’ANNÉE

7/7
POUR MIEUX

VOUS SERVIR !

Par Édouard Dufour 

ACTUALITÉ

ed_duf@hotmail.com

Les employés de la CMQ ont présenté la nouvelle structure du RCI, tout en rappelant la mission de celui-ci.
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* L’offre est sujette à changements et peut être modifiée sans préavis. Le 
forfait comprend : une ligne téléphonique (par câble ou par Internet), la 
télévision numérique avec un combo Franco, Internet plan Lite et un 
terminal G8 en location. Certaines conditions s’appliquent. Taxes en sus.

418.849.7125
www.ccapcable.com

Consommation INTERNET ILLIMITÉE entre minuit et 8h00 am.

Lors de votre abonnement à la CCAP, profitez du COMBO SPÉCIAL CCAP
(plus de 280 chaînes) au MÊME PRIX QUE LE FRANCO pour les 3 premiers mois.

GO

Internet

+ + +

Terminal G8 en locationTélévision Téléphonie Terminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en locationTerminal G8 en location

/ mois 91 ,39$
/ mois 91 ,39$

FORFAIT
3 SERVICES

tenu près des cours d’eau. Le gazon fait 
maintenant partie de ce qui est considéré 
comme du couvert végétal. 

Être raccordé à un aqueduc n’est main-
tenant plus nécessaire. Par contre, l’obli-
gation d’être raccordé à un réseau d’égout, 
pour les secteurs de vulnérabilité 2S, 3 et 
4, est toujours en vigueur. Par ailleurs, les 
citoyens vivant dans les secteurs de moins 
grande vulnérabilité 1 et 2 ont actuellement 
la possibilité de procéder à l’installation 
d’une fausse septique sur leur terrain.

La CMQ souhaite voir la mise en place 
d’un programme de suivi et de mise aux 
normes des installations septiques. Il y 
aurait plus de « 5000 installations de ce 
genre » sur le territoire. L’organisation 
soulève la possibilité de demander des pou-
voirs supplémentaires au gouvernement du 
Québec. « Il y a trente façons de décrire une 
installation septique. On veut uniformiser 
ça. On souhaite faire des tests de percola-
tion et pouvoir demander à quelqu’un qui 
a une installation septique bric à brac de se 
conformer à un minimum », expliquait un 
employé de la CMQ.  

Les municipalités de Lac-Beauport, 
Stoneham, Sainte-Brigitte-de-Laval sont 
encore principalement ciblées par les 
mesures du RCI. Le Règlement et toutes les 
restrictions qu’il comporte sont autorisés 
par la Loi sur l’aménagement et l’urba-
nisme.

POURQUOI LE RCI�?
Questionnés sur les objectifs et les orienta-
tions futures du RCI qui sera une fois de plus 
modifié, les gens de la CMQ affirmaient que 
« certaines présomptions de contamination 
de puits semblent se confirmer » suite à une 
batterie de tests. Un rapport concernant la 
qualité de l’eau se trouvant dans les puits de 
500 citoyens sera « bientôt disponible » et 
500 échantillonnages supplémentaires sont 
présentement en cours d’analyse. « Nous 
analysons gracieusement la qualité et la 
quantité des eaux souterraines des citoyens 
qui décèlent des problématiques de conta-
mination », expliquait un représentant de 
la CMQ.    

« La Ville de Québec a besoin des bassins 
versants au nord. La demande de dévelop-
pement augmente dans ces secteurs, mais 
le milieu reste fragile. Il faut moduler ou 
développer la construction de manière 
différente », indiquait François Morneau. 

« Contenir le développement dans des 
périmètres urbains, consolider les milieux 
naturels avec des pratiques comme le reboi-
sement des terrains, empêcher la construc-
tion d’habitations sur de petits terrains, 
protéger les lacs et maintenir un couvert 
végétal fort » sont les objectifs du RCI. 

De nouvelles bonifications au RCI sont 
envisageables « d’ici 2017 ». Les membres 
de la CMQ, ainsi qu’un réseau d’experts, 
discuteront de l’avenir du RCI lors de ren-
contres privées se déroulant en octobre et en 
novembre. 

SOURCES D’EAU MENACÉES
La CMQ a mandaté le groupe d’experts 
Ouranos afin de statuer sur l’avenir des sources 
d’eau potable de la région de Québec d’ici les 
25 prochaines années. Les crises d’eau de 2002 
et 2010, la contamination de puits comme 

celui de Saint-Émile, les changements clima-
tiques, la salinisation du fleuve Saint-Laurent 
ainsi que la forte demande en eau provenant 
du réservoir du lac Saint-Charles sont tous 
des indicateurs ciblés par les spécialistes dans 
l’optique d’expliquer la précarité grandissante 
des sources d’eau potable. La problématique 
résiderait également dans le fait que toutes les 
rivières sont en crise au même moment. 

Une consommation d’eau plus responsable, 
un possible retour des tours d’eau, des opéra-
tions de pompage de l’eau salée s’accumulant 
dans les fossés sont des pistes de solution pro-
posées par les représentants de la CMQ. Privi-
légier des routes enneigées dites « blanches », 
en période hivernale, au détriment des routes 
de sel est une autre initiative qui pourrait 
ménager les sources d’eau potable. La Muni-
cipalité de Lac-Delage préconise déjà l’utilisa-
tion des routes blanches sur son territoire.      

« La Ville de Québec a besoin  
des bassins versants au nord.  
La demande de développement  
augmente dans ces secteurs, mais  
le milieu reste fragile. Il faut moduler 
ou développer la construction de 
manière différente »



|  www.lacbeauport.com  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC  |  Novembre 2016  |  volume 10 • numéro 116

La séance spéciale du conseil de 
Lac-Beauport a débuté avec vingt 
minutes de retard. Selon un employé 

de la Municipalité présent, les membres du 
conseil n’avaient alors pas encore terminé 
« d’étudier les demandes de permis ». C’est 
pourtant lors de réunions se déroulant les 14, 
20 et 28 septembre, ainsi que le 12 octobre, 
que le Comité consultatif en urbanisme 
(CCU) a procédé à l’étude de ces demandes. 

Au final, ce n’est pas moins de 24 plans 
d’intégration et d’implantation architectu-
rale (PIIA) qui ont fait l’objet d’une décision 
favorable, au conseil de Lac-Beauport, le 

17 octobre dernier. Seul le conseiller Fran-
çois-Bernard Saillant s’est opposé à l’émis-
sion de trois de ces permis. Le conseiller 
aurait souhaité « avoir plus de temps pour 
analyser l’ensemble de ces plans ». L’ombre 
des modifications au Règlement de contrôle 
intérimaire de la Communauté métropoli-
taine de Québec, dont l’entrée en vigueur 
était le 20 octobre, planait sur les deman-
deurs d’autorisation de construire.  

Marc Bertrand, conseiller de Lac-Beau-
port, a vertement critiqué la mairesse, Louise 
Brunet, concernant sa décision d’appuyer le 
RCI. « Est-ce que vous êtes consciente Mme 

Brunet de la raison de toutes ces demandes  ? 
Le Règlement démontre depuis bientôt un an 
qu’il a été fait pour limiter la construction. 
Même si les membres du Comité consultatif 
en urbanisme (CCU) ont analysé toutes ces 
demandes au meilleur de leurs connaissances, 
on appuie des projets que les gens n’auraient 
jamais voulu », alléguait Marc Bertrand. 

M. Bertrand a poursuivi son intervention 
en prétendant « qu’on force les gens à s’endet-
ter en précipitant des projets grandioses de 
piscine et de terrain de tennis. Il a finalement 
souligné le « risque de mettre des gens dans 
des situations financières précaires et de 
gâcher le cachet de Lac-Beauport ».  

La mairesse a tenu à réitérer qu’elle était 
« avant tout pour la protection de l’eau 
potable » et « qu’on ne peut pas continuer de 
développer comme ça ». Mme Brunet a aussi 
expliqué qu’il faudra respecter les nouvelles 
mesures pour les constructions futures.  

« Si au départ on s’était tous mis ensemble, 
Stoneham, Lac-Beauport et toutes les 
municipalités (…) on aurait fait un travail 
constructif », expliquait Louise Brunet. La 
mairesse est d’avis qu’il y aurait actuellement 
davantage de « solutions sur la table », n’eut 
été des procédures de contestation du RCI. 
« C’est ma vision et c’est mon interprétation, 

on verra par la suite », a-t-elle affirmé, au 
sujet de la tournure des événements entou-
rant le RCI.  

Questionnée de nouveau par un citoyen 
en ce qui concerne son soutien au RCI, la 
mairesse de Lac-Beauport est demeurée 
campée sur sa position : « On va avoir à faire 
certains sacrifices. C’est sûr que certains 
vont écoper plus que d’autres, mais on va 
poursuivre à chercher des solutions. Il n’y a 
pas juste la construction qui compte. J’ai vu 
des analyses de contamination de puits. Plus 
de 500 citoyens sont allés faire des analyses 
approfondies à la CMQ ».  

CONSEIL DE STONEHAM
Les citoyens de Stoneham étaient pour leur 
part soucieux des nombreuses autorisations 
à construire, notamment celles relatives à la 
création de zones de stationnement de plus de 
150 mètres carrés. L’une de ces autorisations 
a été à l’origine de plusieurs remous sur les 
réseaux sociaux. Le maire de Stoneham, 
Robert Miller, a par conséquent alloué à la 
population un plus grand nombre de ques-
tions portant sur cette demande spécifique de 
permis.     

« En quoi consistent ces construc-
tions-là  ? » et « Qu’est-ce qui nous assure 

Stoneham et Lac-Beauport : séances extraordinaires du 17 octobre

Émission de plusieurs permis  
et inquiétude de la population
C’est lors de séances extraordinaires que les conseils municipaux des deux Municipalités ont autorisé l’émission de plusieurs permis 
de construire. Ces réunions spéciales des conseils de Lac-Beauport et Stoneham survenaient trois jours avant les nouvelles modifica-
tions apportées au Règlement de contrôle intérimaire (RCI) de la Communauté métropolitaine de Québec.

ABONNEMENT MENSUEL 2017

info@royalcharbourg.com
info@monttourbillon.com

www.royalcharbourg.com
www.monttourbillon.com 418-849-4418

418-841-3000

ABONNEZ-VOUS POUR UN MOIS EN 2017
et jouez du lundi au vendredi (fériés exclus).

Avantages sur la location de voiture motorisée
au Royal Charbourg.

Voiture motorisée incluse au Mont-Tourbillon.

CHOISISSEZ
VOTRE MOIS ET
INSCRIVEZ-VOUS
POUR SEULEMENT 
INSCRIVEZ-VOUS
POUR SEULEMENT

349 $
+txs

QUANTITÉS LIMITÉES

AU ROYAL CHARBOURG ou au MONT TOURBILLON

PRÉVENTE EN NOVEMBRE ET DÉCEMBRE

Par Édouard Dufour 

ACTUALITÉ

ed_duf@hotmail.com

« On va avoir à faire certains sacrifices. C’est sûr que certains vont écoper 
plus que d’autres, mais on va poursuivre à chercher des solutions.
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Le maire de Stoneham a été en mesure de maintenir le décorum malgré l’ambiance tendue lors de la 
séance extraordinaire du conseil.
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qu’on protège les cours d’eau ? » ont été des 
questions récurrentes des citoyens adressées 
aux élus.   

Le maire de Stoneham a alors émis des 
précisions concernant la démarche de son 
administration municipale : « les PIIA sont 
octroyés en fonction du RCI 2010-41 ». 

Robert Miller a rappelé que toutes ces 
autorisations sont faites en conformité avec 
les recommandations et les normes du RCI. 
« Quand nous recevons une demande, on 
regarde si ça répond aux normes. Notre ser-
vice d’urbanisme fait les vérifications. Ça vient 
de la CMQ ce que nous appliquons », a-t-il 
conclu.  

Le conseiller Louis-Antoine Gagné, face 
à l’inquiétude de la population, a soulevé la 
possibilité de créer un fonds permettant à la 
Municipalité d’acquérir des terrains à des fins 
de conservation. M. Gagné a alors mentionné 
les situations de forte densification comme 
celle de Vermont-sur-le-Lac, à Stoneham, dans 
lesquelles ce fonds pourrait éventuellement 
servir. Le maire de Stoneham a indiqué que 
rien n’empêchait les citoyens de s’unir afin de 
se porter acquéreurs d’un tel type de terrain, 
dans l’optique de protéger certaines étendues.  

Vincent Piette, président de l’Association 
des propriétaires des Trois-Lacs de Stoneham, 
se disait favorable au RCI. « On a hâte que le 
RCI 2016 s’applique. C’est très prometteur 
pour l’ensemble de la couronne nord. L’Asso-
ciation regroupe 85 % des propriétaires rive-
rains du bassin versant des Trois-Petits-Lacs. 

M. Piette a également réitéré sa confiance 
dans l’administration municipale, en y appor-
tant quelques réserves : « J’ai confiance en nos 
fonctionnaires et en l’appareil administratif, 
mais je crois que les citoyens ont besoin d’un 
minimum d’information. Une construction de 
plus de 150 mètres carrés, on parle de jusqu’à 
250, 300 mètres  ? On veut simplement com-
prendre les balises et l’état d’esprit du dévelop-
pement. Nous avons besoin d’une compréhen-
sion de base et c’est constructif d’impliquer les 
citoyens ». 

Le président a également fait référence à 
l’exercice de réflexion stratégique sur les déve-
loppements qui s’organisera en partenariat 
avec la Municipalité et les citoyens. « On veut 
déposer un mémoire, faire des recommanda-
tions constructives. Il n’y a souvent pas de 
débat ici et juste une couleur à toute chose », 
conclut-il.  

Les conseillers de Lac-Beauport ont autorisé de nombreux PIIA lors de la séance du 17 octobre dernier.
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Rejoint quelques jours après les évè-
nements, le conseiller municipal 
François-Bernard Saillant souligne la 

« grande tristesse » de l’accident. M. Saillant est 
d’avis qu’il « faut attendre de prendre connais-
sance du rapport d’enquête pour la suite des 
choses ». Bien qu’il ne se dise pas nécessairement 
opposé au projet de réfection de la Traverse, M. 
Saillant croit que la Municipalité se doit de 
« s’organiser avant de se faire organiser », en ce 
qui a trait à ce dossier. 
Le 3 octobre dernier, certains conseillers ont 
déposé une résolution en séance publique visant 
la réalisation d’une étude concernant un réamé-
nagement possible de la route. « On a déjà des-
cendu la limite de vitesse à 50 km/h. On voudrait 
aménager cette route pour éviter que les gens 
roulent trop vite et aussi y diminuer l’achalan-
dage », expliquait le conseiller Saillant. 

C’est « 4 000 véhicules » en provenance de 
Sainte-Brigitte-de-Laval qui emprunteraient 
quotidiennement le tronçon transitant par 
Lac-Beauport. François- Bernard Saillant croit 
que la qualité de vie des citoyens sera amoindrie 
si Lac-Beauport devient une ville transitoire. Il 
ajoute que la durabilité des routes de la munici-
palité sera affectée par l’affluence de véhicules 
additionnels. 

Le conseiller Saillant envisage de proposer 
un sondage pour recueillir l’avis de la popula-
tion de Lac-Beauport sur ce dossier. « Les gens 
de Sainte-Brigitte veulent la réparation, mais 
ce n’est pas eux qui vont payer », conclut-il. 

SUBVENTION ENVISAGEABLE
« L’argent est là, les partenaires veulent 
s’impliquer, les seuls qui refusent sont les 
conseillers. Quand vient le temps de parler de 
la sécurité des citoyens, ce n’est pas le temps de 
faire de la petite politique », expliquait la mai-
resse de Lac-Beauport, en faisant référence au 
programme de subvention intitulé La trame 
verte et bleue. 

Le conseiller Guy Gilbert affirme « qu’il n’y 
a aucune proposition de subvention sur la table 
pour l’instant » et explique que le programme 
présenté par la mairesse concerne uniquement 
la réfection de l’accotement de la Traverse de 
Laval. M. Gilbert ajoute que la Municipalité 
serait dans l’obligation de défrayer 300 000 $ 
pour bénéficier d’une subvention équivalente. 
Un montant de 1,8 M$ serait à prévoir si la 
municipalité décidait de procéder aux travaux 
de réfection. Lac-Beauport débourse annuelle-
ment entre 50 000 $ et 75 000 $ pour colmater 
les brèches de la Traverse de Laval.

Lac-Beauport 

La réfection de la Traverse  
de Laval divise les élus
Louise Brunet, mairesse de Lac-Beauport, a émis un communiqué 
au mois d'octobre afin de dénoncer l’état de la chaussée de la 
Traverse de Laval reliant sa municipalité à celle de Sainte-Brigitte-
de-Laval. Quelques heures après la di�usion du communiqué, un 
accident routier mortel survenait dans la courbe de cette route. 
Bien que les autorités soulèvent la thèse d’un assoupissement au 
volant, le débat concernant la réfection de la route polarise tou-
jours les membres du conseil de Lac-Beauport.

1030, Boulevard du Lac
Lac-Beauport, Qc, G3B 0X2

(418) 841-5242
 info@espacefeu.ca

Par Édouard Dufour 

ACTUALITÉ

ed_duf@hotmail.com

La Traverse de Laval est fissurée à plusieurs endroits. Cette situation exige une attention particulière de la 
part des automobilistes.
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7026, rue Brisebois, 584 500 $ 91, rue des Monts, 424 900 $ 

2035, Basses-Terres, 429 000 $

6683, rue Vézina, 189 000 $ 336, chemin du Hibou - 302, 244 900 $

12, Allen-Neil, 479 000 $

10, des Ïlots, 389 000 $81, Fougeroles, 289 000 $

126, Bord-de-l’Eau, 329 000 $29, Fougeroles, 289 900 $
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Par Édouard Dufour 

ACTUALITÉ

ed_duf@hotmail.com

Le conseil de Lac-Beauport a annoncé de nombreux ajouts au système de transport en commun.
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Village féerique de Noël

Plus de 50 exposants

Zone familiale

Décor illuminé et ambiance magique

Feux d’artifices et envolée de lanternes

Et bien plus encore...

Suivez-nous sur       : Ville de Stoneham

2-3-4 et 9-10-11 DÉCEMBRE 2016

7e édition7e édition
9-10-11 DÉCEMBRE 2016

v i l l e s t o n e h a m . c o m

v i l l e s t o n e h a m . c o m

VIVEZ LE MARCHÉ DE NOËL
LE PLUS FÉÉRIQUE AU QUÉBEC !

VIVEZ LE MARCHÉ DE NOËL
LE PLUS FÉÉRIQUE AU QUÉBEC !

Le circuit n’empruntera plus le chemin 
du Tour-du-Lac, entre les lumières 
de la caisse populaire et le Centre 

de ski Le Relais. Il passera par le chemin du 
Brûlé et celui du Village. « Les citoyens de la 
montée du Bois-Franc et du chemin des Fou-
geroles auront accès au transport collectif, et 
profiteront des arrêts à la caisse populaire et 
au Centre de ski Le Relais à quelques minutes 
de marche », explique Sylvie Chartier. 

Le circuit sillonnera le territoire une 
fois par heure entre 6 h et 21 h, sept jours 
sur sept, et jusqu’à 23 h les jeudi, vendredi et 
samedi. Deux fois le matin, pour les circuits 
de 6 h et de 7 h, les usagers auront l’opportu-
nité d’effectuer un transfert, au terminus du 
zoo, par le biais de l’autobus de Stoneham. 
Celui-ci les emmènera vers la colline parle-
mentaire, les secteurs de l’Université Laval 
et les cégeps du secteur Sainte-Foy. Pour le 
retour à la maison, ce circuit sera disponible 
de 17 h à 18 h. 

« Les objectifs derrière ces ajustements 
sont d’offrir à la population un accès plus 
rapide aux infrastructures, aux attraits et 
aux services de la Municipalité et d’ailleurs. 
C’est un grand pas en avant au niveau de la 
fréquence du service », ajoute Mme Chartier.

Celle-ci explique que les améliorations 
permettront à la clientèle de soir de bénéficier 
d’un arrêt plus rapide aux stationnements 
incitatifs, comparativement au tracé proposé 

à l’été 2016. Selon la conseillère, prolonger 
le service de transport jusqu’à 23 h les jeudi, 
vendredi et samedi est une mesure qui plaira 
à la jeune clientèle de Lac-Beauport. « Nous 
avons plus de 800 jeunes dans nos deux écoles 
qui auront un service avantageux à toutes les 
heures. Cela fera en sorte qu’on va réduire 
l’utilisation automobile sur le territoire, 
tout en augmentant la protection de l’en-
vironnement face aux gaz à effet de serre », 
conclut Sylvie Chartier. 

« L’autobus sera muni d’un porte-bagage 
pour que les jeunes puissent transporter leur 
équipement de ski vers le centre de ski », 
explique Guy Gilbert, conseiller responsable 
des loisirs à Lac-Beauport. 

MAIRESSE SATISFAITE
La mairesse de Lac-Beauport, Louise Bru-
net, se réjouit des nouvelles bonifications 
annoncées : « On avait fait la demande de 
subvention à la MRC comme à chaque année. 
On n’espérait pas avoir autant. Nous avons 
eu une subvention de 275 000 $. C’est encou-
rageant pour l’avenir de notre système de 
transport en commun », explique la mairesse. 
L’administration municipale prévoit une 
reconduction des montants d’aide pour la 
prochaine année. Bien que les sommes ne 
soient pas encore dévoilées, la mairesse 
affirme qu’il y aura « au moins 200 000 $, et 
peut-être un peu plus ».

Lac-Beauport : conseil municipal du 7 novembre 2016 
Nouvelle bonification du service  
de transport en commun annoncée 
La conseillère Sylvie Chartier a dévoilé les nouvelles modifications à 
l’o�re de service de transport en commun de la Municipalité lors de 
la plus récente séance du conseil municipal. La version renouvelée du 
circuit et de son horaire sera e�ective à partir du mois de février 2017. 



volume 10 • numéro 11  |  Novembre 2016  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC  | www.lacbeauport.com   | 11

Par Amélie Légaré

ACTUALITÉ

 amelie@lechodulac.ca

Marie Montpetit, députée de Crémazie 
et adjointe parlementaire du ministre 
de la Santé, est venue visiter le Centre 

d’hébergement Champlain-des-Montagnes le 27 
octobre dernier. « La démarche, c’est d’aller faire 
des visites dans certains CHSLD dans différentes 
régions du Québec qui ont été remarqués pour 
leurs bonnes pratiques à différents niveaux : 
alimentation, soins d’hygiène, organisation du 
travail, bientraitance. Ce n’est pas une visite 
impromptue où on fait un bilan à la fin de la 
journée, c’est un CHSLD qui a été reconnu pour 
ses bonnes pratiques, un des beaux modèles dont 
on souhaite s’inspirer pour l’ensemble du réseau 
des 400 CHSLD au Québec. » Les conclusions de 
ce processus seront partagées avec l’ensemble des 

professionnels prochainement dans le cadre de 
deux forums publics.

DES CONSTATS IMPRESSIONNANTS
La députée Véronyque Tremblay, qui accompa-
gnait l’adjointe parlementaire de Gaétan Barrette 
lors de la visite, a qualifié l’expérience comme étant 
très positive. Elle dit avoir été marquée par la rela-
tion entre l’employé du centre et le résident, le fait 
que l’équipe s’ajuste à son milieu de vie, incluant le 
cycle de sommeil. « Souvent, ce qu’on entend dans 
les médias c’est le côté négatif, qui est heureuse-
ment une minorité parce que, la plupart du temps, 
quand je visite les CHSLD, ce sont des commen-
taires positifs que je reçois majoritairement. Des 
gens heureux. » Préconiser des routines person-

nalisées pour chaque patient représente un défi en 
soi, mais c’est grâce à « la volonté et la conviction 
qu’on peut améliorer justement les milieux de vie. 
Je pense que c’est un travail d’équipe et on ne met 
pas juste le focus sur les soins, mais sur les services 
aussi », précise Mme Christine Lessard, prési-
dente-directrice générale du Groupe Champlain. 

LA CLÉ DU SUCCÈS 
Plusieurs initiatives ont vu le jour pour amélio-
rer le bien-être des patients depuis la création 
du Centre d’hébergement Champlain-des-Mon-
tagnes, il y a 11 ans. Parmi ces dernières, 
notons un programme intergénérationnel avec 

les petits du CPE à proximité. Les partenaires 
constituent effectivement un facteur de réus-
site du centre. Mme Sophie Barsetti, ancienne 
directrice générale du centre, admet « que c’est 
parce qu’il y a eu une volonté extraordinaire de 
toute une équipe, que ce soit les gestionnaires, 
les employés, les bénévoles » et que tout le 
monde a fait preuve de créativité et d’innova-
tion. « Le Groupe Champlain nous a aussi sou-
tenu dans des projets plutôt fous, mais ils nous 
ont fait confiance. Moi, la plus grande fierté, 
c’est de savoir que les résidents ont pu vivre ça 
et peut-être que d’autres vont le vivre aussi  », 
conclut-elle. 

Le centre a été reconnu pour ses bonnes pratiques

Le CHSLD Champlain-des-Montagnes :  
un exemple à suivre�!
Dans le cadre d’une démarche visant à améliorer les soins et 
services en CHSLD, certains centres performants ont été remar-
qués, dont le Centre d’hébergement Champlain-des-Montagnes. 
L’adjointe parlementaire du ministre de la Santé, Marie Montpetit, 
et la députée de Chauveau, Véronyque Tremblay, ont récemment 
visité les résidents et l’organisation, question de constater ce qui 
fait de cet établissement un modèle pour le réseau.  

PAS DOMPTABLE 

À l`achat de

4 PNEUS D’HIVER
obtenez une paire de billets

pour la supplémentaire
le 17 février 2017 au Théâtre Capitole 

(quantité limités)

20530, boul Henri-Bourassa
418-849-6792

pour la supplémentairepour la supplémentaire
le 17 février 2017 au Théâtre Capitole le 17 février 2017 au Théâtre Capitole 

(quantité limités)

La force de l’équipe et les partenariats sont la clé du succès du Centre d’hébergement Champlain-des-Montagnes. 
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amelie@lechodulac.ca

Babillard Jeunesse

amelie@lechodulac.ca

Babillard Jeunesse
||||||

amelie@lechodulac.ca

Babillard Jeunesse
Amélie Légaré

Le tableau d’honneur 
de Marc-André Perron 
LES « DEUX PRÉFÉRÉS » 
DU MOIS�!
VINCENT THIBAULT 
Expressif, dégourdi et allumé, en voilà un 
qui sait se faire remarquer. Dès qu’il met 
le pied dans la classe, il s’anime aussitôt. 
Réceptif, curieux et perfectionniste, c’est 
comme si les projecteurs s’allumaient 
devant lui et qu’il incarnait à merveille son 
rôle d’apprenant. Il a un ressenti très fort, 
une capacité de comprendre rapidement ce 
qu’on attend de lui. Et que dire de sa pré-
sence… Elle  est une dose de motivation 
incomparable. Vincent n’a pas peur des 
déf is. S’investir pour réussir, il en fait sa 
devise. Il veut être là et faire sa marque ! 
Jovial et spontané, c’est une tornade de 
positivisme qui nous happe, chaque fois, 
avec rythme et  intensité. Jongler avec des 
nombres, il adore ça ! C’est un mordu des 
maths; un élève doté d’une grande logique, 
d’un esprit vif. Avec lui, il faut que ça 
roule ! Interprète à ses heures, grand spor-
tif à d’autres… tout lui plaît ! C’est un 
passionné, un jeune homme équilibré qui 
n’a pas peur d’oser. Il a de l’entregent, de 
la prestance, du charisme bref, une aura 
qui séduit. Les yeux pétillants et le sourire 
collé aux lèvres du matin au soir, il aime la 
vie et on le ressent. Il est démonstratif, son 
non-verbal parle fort ! Continue d’être ce 
leader à la fois si conventionnel et complè-
tement déjanté.  Merci d’être qui tu es, un 
de mes 25 préférés.

XAVIER TREMBLAY
Celui-là, il est tellement attachant ! Son 
large sourire quotidien nous transporte 
ailleurs, nous ramène à l’essentiel: la 
beauté des petits gestes tout simples. En 
sa présence, le climat est détendu, apai-
sant et réconfortant. Xavier, c’est une 
source de bonheur indescriptible pour 
tous ceux qui le côtoient. On l’adopte 
sur-le-champ ! C’est un garçon honnête, 
sensible, vrai; rempli d’une grande bonté. 
D’ailleurs, sa gentillesse est remarquée 

de tous. Il a des valeurs du coeur et ça, ce 
n’est pas rien. Il est juste et attentif aux 
autres. Respectueux et sans malice, c’est 
un combattant tendre, un compétitif f ier 
de ses réussites ainsi que celles de ses pairs. 
C’est un être de peu de mots certes, mais 
son âme est si grande, si forte qu’elle nous 
impressionne. Il est travaillant et persévé-
rant ! Ce n’est pas toujours facile, mais il 
sait se relever, et ce, la tête haute. Bien que 
discret en classe, il se transforme aussitôt 
sur un circuit de course. Sur la piste, on 
sait qui il est ! Il met son costume d’élève de 
côté et il est telle une fusée retentissante. 
Il a une force intérieure qui ne peut que le 
propulser, petit à petit, vers ses objectifs. 
Continue d’être cet élève qui rend le monde 
plus beau. Ta détermination et ton savoir-
être inspirent. Merci d’être qui tu es, un de 
mes 25 préférés.

Dimanche 5 décembre 
de 9 h à 13 h 
GRAND BRUNCH COMMU-
NAUTAIRE DE LA FÉÉRIE 
DE NOËL 
Le 5 décembre prochain, la Maison des 
jeunes Le Cabanon vous invite à un grand 
brunch familial dans le cadre de la Féérie 
de Noël.  Cette année, un choix de déjeuner 
santé est ajouté en plus de l’option de venir 
prendre une soupe sur l’heure du dîner ! 
Réservez vos billets au service des loisirs 
de la Municipalité.

Bourse de 3 000 $ dans 
le cadre
UNE JEUNE GOLFEUSE 
DE LAC-DELAGE RÉCOM-
PENSÉE !
Golf Québec et la Fondation de l’athlète d’ex-
cellence du Québec (FAEQ) ont récemment 
remis 73 000 $ en bourses individuelles à 29 
jeunes golfeuses et golfeurs très prometteurs, 
dans le cadre de la 3e édition du Programme 
de bourses Golf Québec/FAEQ. Parmi ces 
derniers, Sarah-Ève Rhéaume, 16 ans, rési-
dente de Lac-Delage, a été récipiendaire 
d’une bourse de 3000 $. De plus, la jeune 
athlète s’est classée 4e au Championnat pro-
vincial junior en 2016. Félicitations ! 

Défi tour du 
Lac-Beauport 
Un podium aux couleurs 
de Saint-Jean-Eudes�!
Le 16 octobre dernier, le club de course 
de Saint-Jean-Eudes a participé au Défi 
tour du Lac Beauport. Ce sont 18 élèves 
et 6 membres du personnel, dont le res-
ponsable du club, directeur des services 
aux élèves et résident du Lac-Beauport M. 
Sébastien Villeneuve, qui ont enfilé leurs 
chaussures de course. Les trois premières 
positions dans la catégorie « homme de 
19 ans et moins » ont été remportées par 
trois élèves de Saint-Jean-Eudes: Médérick 
Desrochers-Taillon, Jonathan Langevin et 
Félix-Jobin Lapointe. Dans la catégorie 
« femme de 19 ans et moins », Alexandra 

Morel a terminé en 2e position. Félicita-
tions à tous les participants ! 

L’Atôme de Stoneham 
reçoit plus de 2000 $ 
d’Opération Enfant Soleil
Un montant bénéfique 
pour la santé des jeunes
Au printemps dernier, la maison des jeunes 
l’Atôme de Stoneham a reçu un don de  
2 072 $ du Fonds Josée Lavigueur d’Opé-
ration Enfant Soleil, axé sur la mise en 
forme et la prévention de la maladie chez 
les enfants et les jeunes par l’exercice phy-
sique. Avec ce montant, l’organisme a fait 
l’acquisition d’équipements de sport diver-
sif iés en vue de favoriser l’activité physique 
chez les adolescents du milieu. 

ACADÉMIQUE SPORT LOISIRS COMMUNAUTÉ SCIENCE

Félix-Antoine Beaudet, Vincent Fournelle, Béatrice Beaupré, Anna Dupont, Léa Roy, Virginie Caouette, 
Camille Parent, Félix Harvey, Médérick Desrochers-Taillon, Jonathan Langevin, Mme Desroches-Martelm 
Alexandra Morel, M. Lafond, M. Villeneuve, Émy-Jade Bélanger, Marie-Jeanne Roy, Émile Cormier, M. 
Dubeau-Gagnon, Magalie Bédard, Mme Beaudin, Laurie Fournier et M. Lépine (absent sur la photo Félix 
Jobin-Lapointe). 
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Sarah-Ève Réhaume en compagnie de Patricia Demers, directrice générale de la FAEQ et de Jean-Pierre 
Beaulieu, directeur général de Golf Québec. 
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Vincent Thibault
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Xavier Tremblay

CO
UR

TO
IS

IE



volume 10 • numéro 11  |  Novembre 2016  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC  | www.lacbeauport.com   | 13

 

�B�u�r�e�a�u� �d�e� �c�i�r�c�o�n�s�c�r�i�p�t�i�o�n� 
�3�5�9�,� �r�u�e� �R�a�c�i�n�e�,� �Q�u�é�b�e�c� �(�Q�u�é�b�e�c�)� �G�2�B� �1�E�9
�T�é�l�.� �:� �4�1�8� �8�4�2�-�3�3�3�0� �|� �T�é�l�é�c�.� �:� �4�1�8� �8�4�2�-�6�4�4�4
�v�e�r�o�n�y�q�u�e�.�t�r�e�m�b�l�a�y�.�c�h�a�u�@�a�s�s�n�a�t�.�q�c�.�c�a

�V�é�r�o�n�y�q�u�e� �T�r�e�m�b�l�a�y� 
�D�é�p�u�t�é�e� �d�e� �C�h�a�u�v�e�a�u

�V�e�r�o�n�y�q�u�e� �T�r�e�m�b�l�a�y

�@�V�e�r�o�_�T�r�e�m�b�l�a�y

Députée de Chauveau... en action !

Un mot de 

VÉRONYQUE
TREMBLAY

Bravo à tous ces jeunes qui ont reçu 
de belles bourses le 19 octobre 
dernier, lors du "Combat des chefs" 
organisé par la Fondation Jeunesse 
Stoneham à la Station Touristique de 
Stoneham!

Le 29 octobre dernier, j'étais �ère d'être la présidente d'honneur de la 12e édition du 
Banquet d'huîtres au pro�t de la Fondation La Source. Nous avons amassé plus de 
20 000 $, une somme record, qui permettra à l'organisme de venir en aide aux 
personnes les plus démunies pour l'achat de matériel de première nécessité tel que 
des prothèses dentaires et des chaussures adaptées. Bravo à tous les bénévoles et 
généreux donateurs pour cette très belle soirée!

Le 18 octobre dernier, nous avons 
inauguré la nouvelle École primaire 
Montagnac de Lac-Beauport, en 
présence des dirigeants de la CS des 
Premières-Seigneuries, de la direc-
tion de l'école, des élus munici-
paux, des artisans du projet, du 
personnel et de plusieurs élèves. Un 
investissement de 7 M $ de notre 
gouvernement pour cette magni-
�que école qui peut accueillir 
environ 300 jeunes. 

Coût pour le déjeuner : 12 $ (taxes et service inclus) 

Réservez rapidement auprès de Gisèle Gagné au : 418 842-3330 
PLACES LIMITÉES

DÉJEUNER DE LA DÉPUTÉE

*Avec le ministre du Développement durable, de l’Environnement
et de la Lutte contre les changements climatiques, M. David Heurtel

C’est avec grand plaisir que la députée de Chauveau,
Mme Véronyque Tremblay, vous invite à participer
à son « Déjeuner de la députée ».

Pour l’occasion, le ministre de l’Environnement, David Heurtel,
vous entretiendra notamment de la nouvelle loi visant à
augmenter le nombre de véhicules automobiles zéro émission.

Cette activité non partisane se tiendra le mardi 29 novembre
à 7 h 30,  au restaurant Le Batifol du 995, boul. du Lac, 
Lac-Beauport, QC  G3B 0W6.

Depuis 2013, l’organisme a reçu 14 579 $ d’Opération Enfant Soleil.

Livre La naissance d’une 
étoile 
Sélection des illustra-
tions de deux jeunes  
de Lac-Beauport
La Lac-Beauportoise Marie-Ève Morin a 
rédigé un livre pour enfants et a décidé de 
le faire illustrer entièrement par des jeunes 
âgés entre 5 et 13 ans. C’est par le biais d’un 
concours propulsé par l’organisme Mission 
Sirius que 22 dessins furent sélectionnés 

parmi près de 600 créations récoltées à 
travers la province de Québec. Parmi les 
lauréats, nous retrouvons Maélie Gilbert 
et Loucas Robert de Lac-Beauport. 

Le lancement du livre et le dévoilement des 
oeuvres des jeunes artistes se tiendront le 
jeudi 24 novembre de 18 h à 20 h à la Mai-
son de la Culture de L’Ancienne-Lorette. 
Les gens de tous les âges sont les bienvenus 
et l’entrée est gratuite. Sur place pendant 
la première heure, les enfants pourront se 
faire maquiller et sculpter des ballons. 

L’auteure Marie-Ève Morin rêvait d’écrire un livre pour enfants qui les incite à croire en eux.  
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L’artiste Nadia Berghella
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 amelie@lechodulac.ca

LES ÉCHOS 
DE L’ÉCHO
LES ÉCHOS 

amelie@lechodulac.ca

LES ÉCHOS 
DE L’ÉCHO
LES ÉCHOS 
DE L’ÉCHO
Par Amélie Légaré
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L’Echo de Cap-Rouge
L’Echo de Cap-Rouge

Le mensuel qui vous informe à Lac-Beauport, Stoneham, Tewkesbury et Lac-Delage

Le mensuel qui vous informe à Cap-Rouge, Pointe-de-Sainte-Foy et les Bocages

Gratuit

Gratuit
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Les 3 et 4 décembre 
prochains 

FÉERIE DE NOËL 
PROLUDIK
Féerie de Noël Proludik sera de retour les 
3 et 4 décembre prochains au centre 
Le Saisonnier. Vous êtes artisans et vous 
souhaitez montrer votre talent ?  Commu-
niquez avec Frédéric Giguère par téléphone 
au 418 849-7141 poste 242 ou par courriel au 
fgiguere@lacbeauport.net.

Marché artisanal 
de Noël
Le Cercle de Fermières Notre-Dame-des-

Laurentides annonce son Marché artisanal 

de Noël qui se tiendra le 26 novembre 

prochain de 9 h 30 à 16 h à l’église Notre-

Dame-des-Laurentides, au sous-sol, dans la 

salle 1. Venez voir les créations des artisans 

et des membres du Cercle pour dénicher des 

cadeaux de Noël uniques ! 

Défi réussi pour des femmes de Stoneham�!
En septembre 2016, huit femmes de la région participaient au Défi « Moi pour Toi » au profit de la Fondation 
des étoiles. L’équipe « Coureuse pour la vie » a parcouru 270 kilomètres à relais entre Montréal et Québec 
pour la cause des maladies infantiles. « Les équipes se sont par la suite relayées à tous les 5 km, nuit 
et jour. La pluie, les orages et le soleil se sont succédés également tout le week-end. C’est le dimanche 
après-midi, vers 15 h que nous avons fait notre arrivée fracassante à Québec jusqu’au Domaine Cataraqui 
sous les applaudissements de nos parents, collègues et amis. Une fin de semaine extraordinaire remplie 
d’émotions, de complicité, d’entraide, mais surtout de sourires. Nous sommes tellement fières d’avoir réussi 
cet accomplissement exceptionnel qui démontre bien qu’ensemble tout est possible ! », a indiqué la capitaine 
Michelle Lucas. Félicitations à toute l’équipe ! 

Du 15 novembre 2016 au 
1er janvier 2017
La Galerie Zen accueille les 
poids plumes 
L’exposition thématique « Quel est ton plus gros 
format ? » se termine le 15 novembre et par la suite, 
la Galerie Zen laisse place aux poids plumes de ses 
exposants jusqu’au 1er janvier 2017. Le vernissage 
aura lieu le 4 décembre de 13 h à 16 h. Dans le cadre 
de cet événement, l’artiste en vedette est Nadia Ber-
ghella « dont la démarche artistique s’articule autour 
de lignes murmurées et de songes inconscients ». 
Les visiteurs pourront admirer des miniatures en 
peinture, sculpture ou photographie. « La Galerie 
Zen mijote déjà la programmation 2017 qui sera très 
colorée, dans laquelle il y aura des rencontres avec 
des professionnels du milieu de l’art et diverses 
activités axées sur la gestion et le développement 
d’une carrière artistique. »

Depuis 2015, la Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg a versé plus de 235 000 $ pour 
l’éducation.
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Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg

JOURNÉE DE LA PERSÉVÉRANCE SCOLAIRE  
ET BOURSES POUR ÉTUDIANTS
Le 20 octobre dernier, la Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg a tenu à souligner, à sa fa-
çon, la journée de la persévérance scolaire, un grand mouvement lancé par Desjardins ayant pour 
thème : « Agissons tous ensemble pour la persévérance scolaire et la réussite éducative ». C’est à cette oc-
casion qu’a été lancé le programme de bourses d’études de la Caisse qui se tiendra jusqu’au 18 novembre 
2016, alors que 20 jeunes des niveaux secondaire, professionnel, collégial et universitaire de moins de 
34 ans se partageront 25 000 $.
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Sur la photo, de gauche à droite : Denis Savard, directeur général de Cité Joie, Simon-Pierre Julien, 
président d’honneur et président de JULIEN services financiers, Marc Jobin, président de la Fondation 
Cité Joie, Denis Girard, président du Club Rotary Québec-Est, Stéphane Martin, président du comité or-
ganisateur et avocat et associé propriétaire chez Cain Lamarre S.E.N.C.R.L., Rodrigue Julien, président 
d’honneur, mentor et philanthrope, Gilles Desrosiers, président de la Corporation Cité Joie. 
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Véronyque Tremblay a invité la vice-première 
ministre Lise Thériault

TROISIÈME DÉJEUNER DE LA DÉPUTÉE RÉUSSI
Le 25 octobre, à Loretteville, près de 70 citoyens ont assisté au dernier déjeuner de la députée de Chauveau 
et adjointe parlementaire de la ministre déléguée à la Réadaptation, à la Protection de la jeunesse, à la Santé 
publique et aux Saines habitudes de vie, Véronyque Tremblay.  

L’invitée spéciale, la vice-première ministre Lise Thériault, également ministre responsable des Petites et 
moyennes entreprises, de l’allègement fiscal, du développement économique régional et ministre de la 
Condition féminine, en a inspiré plus d’un en témoignant de son parcours professionnel et de ses accomplis-
sements sur la scène politique.

Avec enthousiasme et simplicité elle a discuté de la place des femmes dans les réseaux d’affaires et et de 
la façon dont le gouvernement entend faciliter le démarrage d’entreprises. Elle a aussi pris le temps de 
répondre à toutes les questions des participants. Des échanges qui ont été très appréciés.

Depuis le mois de mai, deux autres ministres ont participé aux déjeuners de la députée, dont le ministre de 
la Santé, Gaétan Barrette, et le ministre de l’Éducation, Sébastien Proulx. La députée Véronyque Tremblay 
entend répéter l’expérience à la fin novembre avec un autre ministre. Le choix sera fait selon les suggestions 
recueillies à la fin de l’activité.

Vendredi le 25 novembre de 8 h 30 à 16 h 30 

MARCHÉ DE NOËL DU CENTRE D’HÉBERGEMENT 
CHAMPLAIN-DES-MONTAGNES
Le marché de Noël du Centre d’hébergement Champlain-des-Montagnes aura lieu le 25 novembre, de 
jour, au 791, rue de Sherwood. La direction et les résidents vous invitent à venir encourager les artisans 
et à faire provision de cadeaux : bijoux, peintures, vitraux, tricots, confiseries, décorations de Noël, 
tissage, conserves et gâteries. Stationnement et entrée gratuits. Prix de présence. 

Du 2 au 11 décembre 2016 
Marché de Noël de La Jacques-Cartier
La 7e édition du Marché de Noël de La Jacques-Cartier est de retour près de la Grange du Presbytère 
de Stoneham pour offrir des produits régionaux. Une cinquantaine de producteurs, artistes et artisans 
accueilleront petits et grands dans une ambiance digne des Fêtes. Musique, lumière, spectacles, 
bricolage et activités sportives seront au rendez-vous.

L’ouverture officielle a lieu le 2 décembre sous des feux d’artifice. Une envolée de lanternes aura 
lieu le vendredi 9 décembre, le Père Noël sera présent dimanche le 11 et plusieurs autres activités au 
programme. 

Vendredi 2 et 9 décembre, de 16 h à 20 h
Samedi 3 et 10 décembre, de 10 h à 20 h
Dimanche 4 et 11 décembre, de 10 h à 17 h

56e dîner-bénéfice Cité Joie Rotary 

110 200 $ remis à la Fondation Cité Joie 
Les membres du Club Rotary Québec-Est, le centre de vacances et répit pour personnes handicapées Cité Joie 
ainsi que ses bénéficiaires remercient les partenaires, les collaborateurs, les donateurs et les nombreux parti-
cipants qui ont fait du 56e Dîner-bénéfice Cité Joie Rotary un franc succès ! La soirée se déroulait le 25 octobre 
dernier et a permis d’amasser un montant de 110 200 $  au profit de la Fondation Cité Joie. Au fil des ans, plus 
de 3 000 000 $ ont été remis à Cité Joie par le Club Rotary Québec-Est, seulement grâce à cet événement. 

LE LAPEYRIE 2017 SUR LES TABLETTES�! 
Le 11 octobre dernier avait lieu le lancement annuel du guide Le Lapeyrie 2017. Dans cette dernière édition, le réputé sommelier Philippe Lapeyrie présente 
ses 125 coups de cœur de l’année. « Abordables et faciles à trouver, ces valeurs sûres accompagneront lors des petites et grandes occasions, et inviteront à de 
savoureuses découvertes. Pour chaque bouteille sélectionnée, des commentaires de dégustation, des anecdotes, des conseils de pro ainsi qu’une fiche technique 
détaillée guideront vers les choix qui correspondent à tous les goûts et tous les besoins »,  peut-on lire dans un communiqué émis par Brouillard. Lors du 
lancement officiel, plus de 500 personnes ont répondu à l’appel afin de venir découvrir les produits et de profiter d’un numéro exclusif de l’humoriste PA Méthot. 
Le Lapeyrie 2017 est en vente au coût de 19,95 $. Philippe Lapeyrie et PA Méthot célèbrent l’arrivée 

du Lapeyrie 2017.
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La députée Véronyque Tremblay et la vice-première ministre Lise Thériault. 
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Par Christophe Leduc
christophe.leduc@outlook.com

«C’est notre meilleure année ! Nous 
sommes à guichet fermé ! », déclarait 

d’emblée M. Billy Boisvert, directeur adjoint 
aux opérations du Saisonnier. Personnalités 
politiques, gens d’affaires et gourmands en 
tous genres s’étaient réunis pour déguster les 
quatre services de quatre bouchées préparées 
par les chefs et accordées par le sommelier 
Félix Geoffrion, d’Importation Syl-Vins. 
Les chefs Sébastien Laframboise du District 
Saint-Joseph, Jean-François Boutin de Res-
tos Plaisirs, Andy Guffroy de L’intimiste et 
Danny Roach du Noctem se sont livrés à une 
compétition amicale autour de quatre thèmes 
imposés pour séduire les papilles des convives. 
C’est M. Guffroy qui a finalement remporté le 
plus de suffrages et les honneurs de la soirée.

La vente des billets et l’encan silencieux 
ont ainsi permis de récolter plus de 25 000 $ 
au profit du programme Tournesol ! « Nous 
tenons à remercier nos donateurs, comman-

ditaires et les 20 bénévoles qui rendent cette 
soirée possible ! », insistait M. Boisvert.

C’est dans une ambiance chaleureuse que 
les invités ont régalé leur palais, assistant 
même à un impressionnant spectacle de cirque 
donné par le duo d’homme et de femme dra-
peau de la compagnie de Dominic Lacasse. 

« UNE AFFAIRE DE CŒUR�! »
C’est sous la présidence d’honneur de Mme Isa-
belle Dumais et de M. Blaise Dubois de la Cli-
nique du Coureur que se tenait cette édition. 
« Pour nous c’est bien-sûr une fierté, mais c’est 
avant tout une affaire de cœur ! », affirmait 
Mme Dumais. « C’est aussi une continuité 
logique puisque nous habitons juste à côté du 
Saisonnier, nos enfants y passent leurs étés 
et nous organisons un Trail annuel qui nous 
permet de donner 5 000 $ au programme », 
renchérissait M. Dubois. « Nous participions 
en tant que gourmands lors des années pré-
cédentes, nous n’avons donc pas hésité à dire 
oui quand nous avons été sollicités pour la 
présidence d’honneur ! », concluaient-ils à 

l’unisson. Le couple n’a pas ménagé ses efforts 
pour que toutes les tables soient garnies et que 
la soirée soit un franc succès !

UNE SEMAINE POUR LES ENFANTS EN 
DIFFICULTÉ
Lancé en 2003, le programme Tournesol 
permet annuellement à plus de 120 enfants en 
difficulté de passer une semaine au Saisonnier, 
logés et nourris. Les fonds récoltés par les 
évènements-bénéfice  (le Combat des Chefs, 
la kermesse, le Défi Tour du Lac, la Féerie de 
Noël) et offerts par les généreux donateurs 
procurent au Saisonnier les moyens d’embau-
cher 15 animateurs spécialisés pour encadrer 
les jeunes bénéficiaires. 

« De la bonne bouffe, du bon vin et du 
plaisir garanti, c’est ça notre Combat des 

Chefs ! », concluait M. Boisvert, visiblement 
ravi du succès record de cette soirée-bénéfice ! 

Programme Le Tournesol : 5e édition du Combat des Chefs 

Les philanthropes du Lac  
mettent les bouchées doubles�!
Le Combat des Chefs au profit du programme Tournesol a connu, 
ce 2 novembre dernier, son édition record en termes d’achalan-
dage. Plus de 150 personnes avaient répondu à l’appel du cœur et 
de la gourmandise lancé par Le Saisonnier, le camp de vacances 
du Lac-Beauport�!

BOIS DE CHAUFFAGE
COUPE D’ARBRES

DÉBOISEMENT

418 570-0606
581 996-5018
tremblay.l@hotmail.com

AVEC MACHINERIE
SPÉCIALISÉE

Prix très compétitifs
Très belle qualité

de bois dur
Merisier • Hêtre • Érable

www.physiotherapie-lac-saint-charles.com

BONNE NOUVELLE!
La Clinique de physiothérapie
de Lac St-Charles DÉMÉNAGE !

Nous occuperons nos nouveaux locaux situés
au 1033 rue Jacques-Bédard

(au coin de Grande Ligne et Jacques-Bédard)
à partir du 30 décembre prochain. 

Même numéro de téléphone
et même équipe de professionnels

dans un nouvel environnement plus grand
et plus accueillant pour mieux vous servir. 

D’ici là, nous demeurons ouverts au
1522 rue Jacques-Bédard à Québec

et au 345-A chemin du Hibou à Stoneham. 

N’ATTENDEZ PLUS,
NOUS SOMMES ESSENTIELS À VOTRE VIE!

Clinique de physiothérapie
de Lac St-Charles
1522, rue Jacques-Bédard
Lac St-Charles

Clinique de physiothérapie
de Stoneham
345A, chemin du Hibou
Stoneham-et-Tewkesbury

418 849-0009

DÉMÉNAGE
ON

Les présidents d’honneur, le sommelier, les chefs et l’équipe du Saisonnier ravis de cette édition record�!
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Mme Isabelle Dumais et M. Blaise Dubois de la 
Clinique du Coureur, présidents d’honneur de cette 
5e édition.
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Par Amélie Légaré
amelie.lechodulac.ca

Bien qu’il y avait seulement 20 % 
des chances que les calcifications 
mammaires soient cancéreuses, 

elle a appris en mai qu’elle faisait partie de 
ce pourcentage minoritaire. « Le cancer 
s’était rapidement répandu dans la totalité 
de mon sein », confie Valérie. Elle a donc dû 
subir une ablation complète en août dernier. 
« J’ai eu beaucoup de peine, j’ai beaucoup 
pleuré la première journée, mais j’ai décidé 
rapidement que je voulais vivre, que je vou-
lais guérir. » Lors de notre rencontre, elle 
était à deux jours de savoir si le cancer était 
complètement retiré ou s’il s’était propagé, 
puisque deux mois se sont écoulés entre la 
découverte et l’opération. Heureusement, le 
6 octobre était « une des plus belles journées 
de [sa] vie » alors qu’elle est sortie du bureau 
de l’oncologue « avec des larmes de joie et 
non des larmes de tristesse ». Le cancer ne 
s’est finalement pas propagé, mais Valérie a 
beaucoup grandi dans cette épreuve. Elle se 
prépare à recevoir une reconstruction com-
plète prochainement. 

UN PROJET POUR LA CAUSE
Lorsqu’elle a entendu l’histoire de Valérie, la 
designer de JAX N JOE, Gabrielle Desgagné, 
a voulu faire quelque chose pour aider. « Il 
m’est venu à l’idée de créer un vêtement, et je 
me suis dit pourquoi ne pas ramasser des sous 
pour la Fondation du cancer du sein parce 
que c’est un des plus gros cancers et ça touche 
tellement de monde. On ne sait jamais, je ne 
suis pas à l’abri de ça, personne n’est à l’abri 
de ça. » C’est ainsi que la robe Valérie a vu le 
jour. « On a créé quelque chose en fonction 
de ce qui lui arrive avec son corps, on a créé 
quelque chose de très sexy et très classique », 
précise Gabrielle. La designer n’est pas la 
seule personne à avoir démontré du support 
à son amie. « Il y a un sushi à mon nom aussi 
à Charlesbourg. Une de mes clientes qui est 
artiste florale a fait des bouquets que j’ai pu 
vendre aussi. Moi personnellement, avec tout 
ça, j’ai remis au-dessus de 3000 $ », ajoute 
Valérie. 

Au départ, Valérie a hésité avant de 
partager son histoire. « En même temps, j’ai 
toujours été transparente avec tout le monde 
et je ne vois pas ça comme un échec d’avoir un 
cancer. […] J’ai décidé de m’en servir pour 
aider. » L’objectif d’en parler ouvertement et 
derrière son implication avec JAX N JOE est 
de sensibiliser les femmes. « Ça prend deux 
minutes, c’est gratuit à faire et ça peut sauver 
des vies », affirme celle qui a recommencé à 
travailler à temps partiel.

 La robe Valérie est disponible au http://
jaxnjoe.com. Jusqu’en décembre, un montant 
sur chacune des ventes sera remis à la Fonda-
tion du cancer du sein.  

L’histoire touchante de Valérie Grenier 

Voir le positif  
dans le négatif
Photographe de métier, Valérie Grenier est mère de quatre enfants. 
En janvier dernier, la femme de 36 ans a découvert une petite 
bosse à son sein gauche. « Finalement, c’était rien, c’était une 
bosse qui avait enflé. Sauf qu’en analysant celui-là, ils ont fait les 
deux et c’est dans l’autre qu’ils ont trouvé quelque chose. Ce n’est 
pas banal. » En parlant ouvertement de son histoire, elle souhaite 
sensibiliser les femmes à l’importance de l’auto-examen des seins.

Une histoire de cœur est née entre Valérie Grenier et la designer Gabrielle Desgagné. 
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Par Nadine Heppell, Candide Villeneuve Paysagiste inc.
info@monpaysagiste.com
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Une équipe pour dispenser 
les services attendus en 
aménagement paysager

Une prestation d’entreprise de service paysagiste peut souvent être ponctuée 
d’attentes et d’ambiguïtés. Les idées en place doivent reposer sur des bases 
de confiance. Même munis d’un bon plan, il n’est pas toujours aisé de le livrer 
de la manière imaginée au départ. Sachons que ce plan, mis entre les mains de 
compétiteurs, risque de se voir apporter des changements et, espérons-le, des 
améliorations�! Parfois défaire les idées de d’autres parties, à tort ou à raison, 
est une manière pour certains se mettre en valeur. Bref, la démarche peut être 
ponctuée d’inconstances, de longues attentes et d’illusions perdues. Tâchons de 
voir plus clair sur ce à quoi il faut s’attendre d’une bonne entreprise paysagiste.

Pour ne pas prêcher pour ma propre 
paroisse, je dirais même que nul n’est 
parfait. Puisqu’il s’agit de livrer un 

service parfois complexe sur un terrain souvent 
irrégulier et qu’il arrive que des ajustements 
soient de rigueur lors des travaux, il importe 
d’avoir une confiance, et même une confiance 
mutuelle. S’engager dans une relation d’affaires 
avec une entreprise et des êtres humains qui ont 
une compréhension de vos enjeux, une réputation 
établie et qui sauront apporter à votre démarche 
du souffle et de la profondeur n’est pas une mince 
affaire. Le concept du projet qui vous aura été 
soumis sera livré à partir de réflexions et d’ana-
lyses, mieux encore, l’équipe dirigeante dédiée à 
la réalisation des travaux aura été consultée; on 
aura mis à profit l’expérience et le talent de plus 
d’un membre de l’équipe et pas seulement du pro-
priétaire de l’entreprise.  

On peut décider d’un commun accord d’adap-
ter le plan au terrain pendant les travaux et gérer 
un peu d’imprévus au lieu de dépenser une for-
tune à mesurer votre terrain au millimètre (ex. : 
travaux d’arpentage minutieux). 

Une personne designer architecte formée à 
cet effet et munie d’une solide expérience sur le 
terrain pourra vous conseiller avec transparence, 
et agira à titre de représentant de l’entrepreneur 
que vous désirez mandater. 

UN HAPPENING
Une estimation ventilée vous sera présentée, 
avec, à l’appui, des dessins à l’échelle ainsi que des 
explications concrètes sur le terrain. L’entreprise 
prendra le temps de vous expliquer le concept sur 
le terrain et de vous démontrer les proportions. 
Cette démarche doit aussi recevoir l’aval de tous 
les propriétaires, eh ! oui, parce que l’aménage-
ment tient compte des habitudes de vie et dure 
longtemps. Cela est une affaire de couple et nous 
avons besoin de l’avis des deux, mais nous savons 

que toute la famille va vivre avec l’aménagement 
réalisé, alors autant en faire un événement !

Vos idées seront intégrées et on saura vous 
écouter afin que les solutions présentées soient le 
reflet de vos attentes. Vous serez parfois surpris des 
services que le paysagiste peut vous rendre afin de 
préserver et de mettre en valeur votre investisse-
ment, c’est-à-dire votre propriété. 

Les appels que vous placerez à l’entreprise 
seront pris en charge dans un délai raisonnable. 
Vous serez bien traité pour le suivi de votre pro-
jet et pour les garanties. Le cas échéant, on vous 
accordera un délai de réalisation des garanties. 
Parfois celles-ci seront réalisées au printemps sui-
vant si tout danger de chute est écarté, puisqu’on 
aura laissé le sol se placer après le premier gel.  

Une équipe formée de techniciens en excava-
tion et préparation de fondations sera dépêchée 
chez vous. Supervisés par un gestionnaire che-
vronné et un chargé de projet, les travaux suivront 
les données édictées aux plans ainsi qu’au devis, et 
on poursuivra l’analyse de surface selon la réalité 
du terrain. Une équipe spécialisée en travaux de 
béton sera chargée de mettre en œuvre les struc-
tures piétonnières, terrasses, escaliers, ainsi que 
les plantations, bordures et pas. Les finis, tels 
que les zones de galets de rivière ainsi que la pose 
du gazon seront réalisés avec un souci du détail. 
Enfin, une équipe de jardiniers sera chargée d’exé-
cuter les plantations. Toutes ces équipes se relaient 
afin de réaliser pour les clients des travaux qui les 
satisferont, voire même les enchantent ! Ils pour-
ront compter, tout comme vous, sur des personnes 
ressources, soit les personnes qui dès le début de la 
démarche ont su vous écouter, formuler un projet 
sur lequel vous avez apposé votre signature et pris 
la décision d’aller de l’avant. 

La confiance que vous donnez sera reflétée 
dans la relation que vous aurez avec l’entreprise 
et son/ses représentant(s) qui ont eux aussi à cœur 
votre satisfaction.  
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Par Amélie Légaré
 amelie@lechodulac.ca

PUBLIREPORTAGE

Les professionnels de la Clinique aux mille et un soins prônent l’esprit d’équipe et le respect. 
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La Clinique aux mille et un soins offre 
plusieurs thérapeutiques: ostéopathie, 
acupuncture, coaching de vie, hypnothé-

rapie, kinésithérapie, naturopathie, psychologie, 
soins des pieds, massothérapie et homéopathie. 
« Les médecines complémentaires, et l’ostéopathie 
surtout, on est là pour aider les gens à reprendre 
leur centre, leur équilibre. On aide la personne, 
mais c’est beaucoup le corps qui travaille aussi », 
indique la directrice et fondatrice Chantal Michel. 
« On est vraiment une belle équipe et les gens 
sentent que l’harmonie est là », ajoute-t-elle avec 
fierté. L’entrepreneure tente de faire agrandir 
l’équipe progressivement pour donner la chance 
aux nouveaux thérapeutes de bâtir leur clientèle, 
en plus de conserver une ambiance chaleureuse et 
harmonieuse au sein du groupe. 

ÉQUIPE TISSÉE SERRÉE
L’ensemble des professionnels travaillent en 
étroite collaboration et n’hésiteront pas à trans-
férer un patient aux soins d’un collègue. « Étant 
donné qu’on se connaît vraiment beaucoup, on le 
sait quand référer notre client et on sait quand 
ça va bien aller. […] Des fois, le point fort de 
l’un, c’est le point faible de l’autre, donc on essaie 
justement d’aider le client du mieux qu’on peut », 
précise Chantal Michel. L’équipe se rencontre aux 
six semaines pour parler de certains cas et voir 
comment les autres pourraient collaborer. Un 
petit groupe de cinq professionnels travaillent 
aussi plus officiellement en interdisciplinarité 
depuis un an. Ils proposent à certains patients 
qui sont aux prises avec des problèmes chroniques 
de joindre ce programme. « Ce sont des gens qui 

veulent vraiment s’en sortir. Ce qu’on a vu, c’est 
que les gens qui voient plusieurs thérapeutes, ils 
s’en sortent beaucoup plus facilement », ajoute la 
directrice. 

UNE EXPERTISE RECHERCHÉE
Environ 60 % de la clientèle consulte pour des 
soins en périnatalité : « les enfants, les femmes 
enceintes, les problèmes de fertilité ». L’autre 
40 % constitue la clientèle générale qui présente 
des problèmes chroniques, tels que les migraines 
ou les maux de dos. L’ostéopathie occupe une 
place importante à la Clinique puisque sept thé-
rapeutes y prodiguent des soins. « L’ostéopathie, 
c’est vraiment une palpation fine. On évalue le 
corps globalement, et nous ce qu’on veut c’est que 
tous les systèmes du corps soient mobiles, que la 
vascularisation se fasse super bien. On va travail-

ler tout ce qui est musculo-squelettique, mais on 
va travailler le système digestif, cardio-res-
piratoire, gynécologique, vasculo-nerveux. 
C’est vraiment assez complet. » 

Sinon, qu’est-ce qui distingue la plus 
grosse clinique multidisciplinaire dans les 
médecines complémentaires à Québec ? « La 
confiance : on la crée très rapidement. Surtout 
avec la secrétaire en avant, elle est très dyna-
mique. Si elle n’est pas capable de répondre 
aux questions des gens, elle s’en va directement 
vers le thérapeute », affirme Chantal Michel. Il 
faut dire que la réputation de la Clinique n’est 
plus à faire. Des ostéopathes qui ne sont pas 
à l’aise à traiter les nouveau-nés ou qui sont 
en vacances leur réfèrent des nouveaux clients. 
Certains partent même du Saguenay pour se 
faire traiter aux petits soins par l’équipe ! 

Clinique aux mille et un soins 

Soins en synergie,  
thérapeutes en harmonie
Avoir une clinique multidisciplinaire avec « plusieurs thérapeutes qui tra-
vaillent ensemble » était un rêve caressé par l’ostéopathe Chantal Michel 
depuis longtemps. En 2010, elle fondait la Clinique aux mille et un soins au 
Carrefour Charlesbourg. Au cours des six dernières années, l’équipe est 
passée de deux ostéopathes à quinze professionnels de di�érents hori-
zons qui agissent en synergie pour le bien-être des patients�! 

R É S I D E N T I E L  •  CO M M E R C I A L  •  I N S T I T U T I O N N E L  •  I N D U S T R I E L

Dany Gagnon

plomberiegagnon.dany@outlook.com

ESTIMATION GRATUITE

Notre mission est de satisfaire
nos clients, en leur o�rant

un service professionnel
et unique avec des travaux

de qualité supérieure au prix
de la compétition ou moins

INSPECTION PAR CAMÉRA
SERVICE D’URGENCE

418-802-0898

ENTRETIEN   ]   RÉPARATION
RÉNOVATION   ]   MODIFICATIONS

DÉBOUCHAGE DE DRAIN
INSTALLATION NEUVE
DÉGEL DE TU:AUTERIE

CHAUFFE�EAU
POMPES  ]  PUITS

Licence RB2 � 5�23�3355��1

30 Années d’expertise à votre service !

Notre priorité : Servir les gens de notre localité ! 
Nous sommes les seuls à Lac-Beauport et les environs.



|  www.lacbeauport.com  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC  |  Novembre 2016  |  volume 10 • numéro 1120

Par Édouard Dufour
ed_duf@hotmail.com
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M. Provençal affine ses connais-
sances de la mécanique auto-
mobile depuis 1989. Celui-ci 

a opéré son propre garage, situé dans le 
secteur de Sainte-Foy, de 1993 à 2010. C’est 
en rencontrant sa conjointe qu’il a décidé de 
s’installer dans « l’environnement de grande 
qualité » que représente Stoneham à ses yeux. 

Des événements récents dans la vie 
personnelle de M. Pierre Gagné ont amené 
celui-ci à passer le flambeau de son entreprise 
au couple de Stoneham en qui il pouvait 
avoir confiance. « Jean-Pierre est une per-
sonne pour qui nous avons un grand respect. 
Certaines familles de Stoneham lui font 
confiance depuis les tout débuts de l’atelier, 
en 1995 », explique Carl Provençal.    

Une collaboration entre les nouveaux 
propriétaires et M. Gagné sera d’ailleurs 
conclue dans les prochains jours afin d’as-
surer une passation efficace des rênes de 
l’entreprise.   

Carl Provençal est un passionné de tout 
ce qui touche de près ou de loin au milieu de 
l’automobile : « On peut faire carrément de 
tout ! Nous pouvons travailler sur un Che-
vrolet le matin et sur un Subaru en soirée. 
Le défi, en étant généraliste, c’est de bien 
connaître tous les produits. » M. Provençal 
mise sur la formation en continue de ses 
employés. Il se fait aussi un devoir de s’im-
pliquer dans le garage pour superviser et 
donner un coup de main à ses techniciens. 

 « Dans une journée de travail nous pou-
vons réaliser la réparation d’une dizaine de 
voitures, tout dépendamment de la nature 
des problématiques de celles-ci », explique le 
propriétaire de l’atelier. 

La passion pour le milieu de l’automobile 
coule également dans les veines des membres 
de la famille de M. Provençal et de Mme 
Tremblay-Lapointe ; les trois enfants de la 
famille suivent avec attention de nombreuses 
courses d’accélération. 

 AGIR AUTREMENT   
Le couple de Stoneham souhaite suivre toutes 
les nouvelles tendances émergentes du milieu 
de l’automobile. « Le problème de beaucoup 
de garagistes, c’est qu’ils ne réagissent pas à 
l’évolution de la technologie », explique M. 
Provençal.   

Le nouveau propriétaire souhaite pro-
diguer les mêmes services de mécanique 

générale tout en bonifiant son offre grâce à 
de nouveaux services de performance. 

 « Notre priorité est de préserver la 
confiance que nos clients placent en nous. On 
fait ce qu’il y a à faire et on établit un ordre 
de priorité. Nous nous engageons auprès des 
gens de Stoneham à leur donner l’heure juste 
concernant leur véhicule, et ce, sans détour », 
conclut Carl Provençal.   

Stoneham : Atelier de mécanique CP performance    

De nouveaux propriétaires prennent possession de l’entreprise 
Carl Provençal et Stéphanie Tremblay-Lapointe, jeune couple de 
Stoneham, se sont récemment portés acquéreurs de l’atelier de 
mécanique opéré, depuis 1995, par Jean-Pierre Gagné. « Nous 
priorisons un service honnête qui mise sur la construction d’un lien 
de confiance solide avec notre clientèle », explique Carl Provençal.

HORLOGER  •  JOALLIER NOUVEAU

• Service d’atelier sur place
• Création de bijoux
• Remodelage
• Réparation de bijoux,
 montres, horloges
• Gravure et remontage
 de colliers

DE RABAIS
SUR TOUTE LA MARCHANDISE

EN MAGASIN. PROMOTION VALIDE
DU 25 NOVEMBRE AU 31 DÉCEMBRE.

15% %
à 50

683, rue Jacques-Bédard (près du Brunet NDL)   •  418 841.0949 www.bijouterielesablier.com

LA MONTRE MICHEL HERBELIN EST DE RETOUR AU CANADA APRÈS UNE ABSENCE DE 20 ANS !
FABRIQUÉE À LA MAIN, AYANT UN MOUVEMENT SUISSE DE QUALITÉ SUPÉRIEUR.

MAGASINEZ TÔT POUR LES FÊTES !

Stéphanie Tremblay-Lapointe et Carl Provençal sont les nouveaux propriétaires de l’atelier de mécanique 
situé au 2743 Boulevard Talbot, à Stoneham.    
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* ROULEZ À VIE EST UNE PROMOTIONS OFFERTES PAR LA CONCESSION. CETTE PROMOTION N’EST PAS UNE GARANTIE DU MANUFACTURIER, MAIS BIEN UNE PROMOTION, CERTAINES CONDITIONS S’APPLIQUENT. DÉTAIL EN CONCESSION. **CONCERNE LE DODGE GRAND CARAVAN SE 2016 (RTKH53 + 29E) 
DISPONIBLE À PARTIR DE 21 995$ + TAXES. FINANCEMENT À PARTIR DE 61$ + TAXES PAR SEMAINE À 3.49% SUR 96 MOIS. ÉGALEMENT OFFERT EN LOCATION À PARTIR DE 269$ + TAXES PAR MOIS SUR 60 MOIS À 3.49% AVEC UN COMPTANT REQUIS DE 1541$ ET UN DÉPÔT DE SÉCURITÉ DE 500$. 
***CONCERNE LE RAM 1500 2016 #161812, DE PLUS LE CLIENT DOIT ÊTRE ÉLIGIBLE À TOUS LES RABAIS COMBINÉS AFIN DE POUVOIR OBTENIR JUSQU’À 17000$ DE RABAIS. LES RABAIS SONT LES SUIVANTS : 3544$ DE RABAIS MAISON AVANT TAXE, 10 500$ DE RABAIS DU MANUFACTURIER AVANT TAXE ET JUSQU’À 3000$ 
APRÈS TAXES EN COMBINANT DEUX AUTRES RABAIS DU MANUFACTURIER ; LE BONI AU COMPTANT LOYAUTÉ / CONQUÊTE LOCATION P1646K1 ET RAM LOYAUTÉ/CONQUÊTE BONI 1646N1. DÉTAILS EN CONCESSION. ****CONCERNE LE JEEP CHEROKEE SPORT 2016 4X2 (KLTL74 + 24A) DISPONIBLE À PARTIR DE 26 995$ + TAXES. 
FINANCEMENT À PARTIR DE 0% SUR 60 MOIS. OFFERT EN FINANCEMENT À 75$ + TAXES PAR SEMAINE À 3.49% SUR 96 MOIS. ÉGALEMENT OFFERT EN LOCATION À PARTIR DE 299$ + TAXES PAR MOIS SUR 60 MOIS À 2.49%. COMPTANT REQUIS DE 2030$, DÉPÔT DE SÉCURITÉ REQUIS DE 500$. DÉTAILS EN CONCESSION. 
*****LES TAUX DE FINANCEMENT OFFERTS SONT CONDITIONNELS À L’ACCEPTATION AU CRÉDIT. LES PRIX INCLUENT LE TRANSPORT, LA PRÉPARATION, LES FRAIS DE RDPRM, LA TAXE FÉDÉRALE SUR LE CLIMATISEUR AINSI QUE LES DROITS SUR LES PNEUS NEUFS. TAXES EN SUS. LES PRIX PEUVENT CHANGER SANS PRÉAVIS 
SELON LES PROGRAMMES DU MANUFACTURIER. PUBLICITÉ PRODUITE ET/OU IMPRIMÉE EN AOUT 2016. AUCUN FRAIS SUPPLÉMENTAIRE. POUR UN TEMPS LIMITÉ. PHOTOS À TITRE INDICATIF SEULEMENT. CERTAINES CONDITIONS S’APPLIQUENT. DÉTAILS EN SALLE DE MONTRE.

FAITES VITE !
DE PRIX INCROYABLES !
MODÈLES 2017 EN LOCATION À PARTIR
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F. Audet Construction mise sur la force du travail d’équipe, depuis les dix dernières années.
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Pour ce citoyen de Stoneham ayant à 
son actif plus d’une quinzaine d’an-
nées d’expérience au sein du  milieu 

de la construction, la création d’un lien de 
confiance avec la population est une variable 
inhérente à toute réussite dans ce domaine. 
« Les gens nous réfèrent à leur parents et amis 
pour des travaux additionnels parce qu’ils ont 
apprécié leur première expérience », spécifie 
Frédéric Audet.  

L’entrepreneur souhaite faire découvrir le 
potentiel de Stoneham à titre de milieu de vie 
épanouissant où il fait bon vivre. « Les ser-
vices, les loisirs, la grandeur des terrains et les 
nombreux espaces verts » sont des facteurs qui 
ont poussé le gaspésien d’origine à développer 
son entreprise au cœur de Stoneham.     

C’est la constitution d’une équipe de 
partenaires fiables qui permet à l’entreprise 
de M. Audet de se démarquer. En effet, la 
majorité de ses collaborateurs font partie de 
son équipe depuis le tout début. La structure 
de Construction F. Audet est donc symboli-
sée par un groupe de passionnés accumulant 
des milliers d’heures d’expérience au sein de 
grands chantiers.   

L’addition de nouveaux membres à l’équipe 
de M. Audet est une fierté pour celui-ci. Il 
donne l’exemple des chargés de projet et des 
techniciens en architecture qui font rayonner 
quotidiennement son entreprise. « Ils donnent 
un accompagnement incroyable, personnalisé 
et rapide à nos clients », témoigne Frédéric 
Audet.  

ÉVOLUTION  
L’entreprise de M. Audet s’apprête à ouvrir 
une nouvelle phase constructible, à Stone-
ham, dans l’optique de mieux desservir la 
population. Celle-ci comprend près de 90 
nouveaux terrains. S’adapter aux préférences 
du marché et aux tendances est un impératif 
pour l’entreprise. Il y a quelques années, M. 
Audet construisait principalement de très 
grandes maisons. La création de jumelés est 
présentement une demande récurrente de sa 
clientèle. Répondre aux besoins des jeunes 
couples est donc devenu une priorité pour 
l’entreprise. « Nous avons aussi révisé nos 
prix afin d’être encore plus compétitifs », 
explique le propriétaire.   

Les clients de l’entreprise bénéficient 
d’une formule complète. Leur maison sera 
entièrement personnalisée, sans les soucis 
et diff icultés reliés aux délais de construc-
tion et à la coordination des contractants. 
La rapidité d’exécution des travaux est 
aussi un engagement important de M. 
Audet.   

Frédéric Audet se dit satisfait du tra-
vail abattu au cours des dernières années 
et entrevoit avec optimisme l’avenir de son 
entreprise. L’importance qu’il accorde aux 
membres de son équipe est sans équivoque : 
« La synergie qui s’opère au cœur de notre 
entreprise ne s’explique pas par des mots. 
Elle se vit au quotidien », conclut-il.      

F. Audet Construction 

L’entreprise de Stoneham 
fête ses dix ans
Se démarquer par un service « irréprochable » est le mandat que 
s’est donné l’entrepreneur Frédéric Audet depuis les dix dernières 
années. M. Audet explique la longévité de son entreprise sur le 
marché des maisons clés en main par « la qualité des gens » qui 
l’entourent. « Le souci des détails » est un autre facteur ciblé par 
le jeune entrepreneur pour expliquer les succès de son équipe.

Par Édouard Dufour
ed_duf@hotmail.com

PUBLIREPORTAGE
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Section
Stoneham-et-
Tewkesbury

De nombreuses personnes sont venues profiter des 
installations lors du pique-nique familial.
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Par Amélie Légaré
amelie@lechodulac.ca

Lors de l’inauguration officielle, la direc-
trice des communications et du greffe 
Sonia Bertrand a profité de la tribune, au 

nom de la Municipalité, pour remercier et féliciter 
le maire Robert Miller pour les efforts consacrés 
au projet. Pris par surprise, ce dernier a été ému 
par le geste. « Je ne suis pas tout seul à mettre 
des efforts là-dedans, je suis un peu une petite 
bougie d’allumage, mais je pense qu’il faut rendre 
hommage à tous ceux qui ont participé », avoue 
le maire. Ce dernier a tenu à remercier à son tour 
« tous les citoyens », le contremaître des travaux 
publics et Benjamin Branget, directeur des loisirs 
et de la culture de la Municipalité.  

IMPLICATION DU MILIEU
Le nouveau visage du parc des Fondateurs a 
notamment été rendu possible grâce au Pro-
gramme de soutien aux installations sportives 
et récréatives du ministère de l’Éducation, du 

Loisir et du Sport. En mars dernier, la députée 
Véronyque Tremblay annonçait une subvention 
gouvernementale de 330 710 $, et la Caisse popu-
laire Desjardins de Charlesbourg confirmait éga-
lement une contribution financière de 50 000 $. 
De plus, la campagne de mobilisation corporative 
et citoyenne pour bonifier le projet s’est avérée un 
franc succès. L’objectif de 100 000 $ a été dépassé 
pour atteindre au final 242 568 $. Parmi les 
contributions volontaires, 46 partenaires ont 
fourni 138 135 $ en service, main-d’œuvre, maté-
riaux, équipement et machinerie. 42 partenaires, 
entreprises et organismes à but non lucratif ont 
accordé 51 173 $ en argent comptant, et le mon-
tant des dons individuels a atteint 3 260 $. 

DE TOUT POUR TOUS LES GOÛTS�!
L’inauguration officielle était l’occasion de rap-
peler que le parc des Fondateurs a été aménagé de 
manière à plaire à toutes les générations : plusieurs 
modules de jeux, jeux d’eau, aire de jeux libres, 
piste pour vélos, équipement sportif, parc de 
planche à roulettes, jeux de pétanque, basketball 

et sentiers pédestres. Une patinoire sera également 
accessible près du nouveau pavillon de services.

La maire est fier de préciser également que 
deux éléments se sont ajoutés grâce à la contribu-
tion des partenaires : la pump track Germain et 
Auclair Construction et le skate park Desjardins. 
« Il va y avoir d’autres emplacements qui vont être 
nommés au printemps prochain parce qu’on réin-
vitera la population », confie M. Miller.  

UN PRIX SIGNIFICATIF
L’inauguration était également l’occasion 
d’annoncer une autre bonne nouvelle puisque 
l’Association québécoise du loisir municipal 
a récemment remis à la Municipalité le prix 
excellence, volet municipalité de moins de 

10 000 habitants. Le jury a souligné « l’audace 
du projet » et « l’approche novatrice » de la 
campagne de mobilisation. 

Inauguration d’un projet attendu 

Le parc des Fondateurs prend vie�!
Le 13 octobre dernier, la Municipalité de Stoneham-et-Tewkesbury 
procédait à l’inauguration du parc des Fondateurs. En présence 
de plusieurs partenaires, le maire Robert Miller a présenté le 
nouveau pavillon de services et l’aménagement final du site. Un 
pique-nique familial organisé le weekend suivant a permis aux 
résidents de venir profiter de ce parc qui réjouira les petits et les 
grands pour les années à venir�! 

27 ANS D’EXPÉRIENCE 

PRIX COMPÉTITIFS

CONSULTATION GRATUITE

RÉSIDENTE DE LAC-BEAUPORT

CERTIFICATS DISPONIBLES, INFORMEZ-VOUS !

examen de la vue • vision sportive • santé oculaire • forfait étudiants 
lunettes et lentilles cornéennes • urgence • grande variété de lunettes solaires

418 825-0044 
caroleroth@cliniquevision.ca 
www.cliniquevision.ca
1025, boulevard du Lac, Lac-Beauport

Prenez rendez-vous dès maintenant !

VENEZ VOIR
NOTRE SÉLECTION
DE LUNETTES
AINSI QUE NOS VISIÈRES
DE SKI DE FOND
ET DE SKI ALPIN ! 

Le parc des Fondateurs : un projet de communauté�!
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Le parc des Fondateurs s’est classé 
parmi six finalistes.  Le trophée d’ex-
cellence décerné à Stoneham visait à 

souligner des innovations et des partenariats 
qui ont lieu au sein de diverses communau-
tés. Ce trophée se voulait également l’occa-
sion de saluer les contributions financières 
citoyennes et professionnelles. Les élus de 
Stoneham ont assisté à la remise de ce prix 

décerné parmi les Municipalités comptant 
dix mille habitants et moins. Une quinzaine 

de Municipalités ont postulé pour l’obten-
tion de cette reconnaissance.  

Robert Miller s’est adressé à l’assistance 
présente à la réunion du conseil : « Ce trophée 
vous appartient et appartient à l’ensemble de 
la population. C’est près de 600 travailleurs 
qui ont contribué au succès de ce projet ». Le 
maire de Stoneham a également souligné la 
contribution de Benjamin Branget, direc-
teur des loisirs, qui a soumis la candidature 
de la Municipalité et fait une présentation 
du projet du parc des Fondateurs devant 
les membres de l’Association québécoise du 
loisir municipal. Le maire souhaite que la 
population s’approprie le trophée. Celui-ci 
sera donc exposé à l’hôtel de ville ou au pres-
bytère de Stoneham.   

CONTAMINATION FONGIQUE 
« On se doit de poser des gestes responsables 
quand il est question de santé publique. 
J’ai une responsabilité. Je ne veux pas que 
quelqu’un soit malade. Nous ne prendrons 
donc aucune chance. C’est dommage, mais 
on est obligé de mettre la clé sous la porte », 
a expliqué le maire de Stoneham à l’une des 
trois présidentes des associations venant en 
aide aux familles dans le besoin de la Muni-
cipalité.  

La maison des organismes, aux prises 
avec des spores qui se déplacent dans l’air, 
sera finalement démolie. Les contaminants 
présents dans cet environnement de travail 
étaient 100 fois supérieurs aux normes appli-
cables, compromettant la santé publique.  

« On a au minimum 54 familles dans le 
besoin à Stoneham et aussi beaucoup de 
ménages à très faible revenu. Je reçois beau-
coup d’appels de ces gens. Il fait froid dehors 
et il faut les habiller pour l’hiver », expliquait 
la représentante de l’un des services d’aide de 
Stoneham, visiblement inquiète.   

DÉVELOPPEMENT HEUREUX 
Les élus ont délaissé l’idée initiale de relo-
caliser temporairement les organismes dans 
des roulottes de chantier. C’est lors de la 
séance extraordinaire du 17 octobre dernier 
que le maire de Stoneham a fait l’annonce du 
nouvel emplacement qui accueillera les orga-
nismes. Ceux-ci seront relocalisés dans les 
locaux de l’ancien Dollorama, tout près de 
leur emplacement initial. Un bail d’un an au 
coût de 25 000 $ sera signé pour maintenir 
les activités d’aide. « Les murs sont réparés et 
les locaux sont en bon état. Nous allons aider 
les organismes à déménager leur matériel », 
expliquait Robert Miller. 

Séance du conseil de Stoneham : 12 octobre 2016  

Prix d’excellence et relocalisation des services 
d’aide de la Municipalité
La Municipalité de Stoneham a brillé lors du colloque de l’As-
sociation québécoise du loisir municipal. Lors de la séance, les 
membres du conseil ont présenté le trophée d’excellence qu’a reçu 
la Municipalité pour le projet du parc des Fondateurs. Le maire a 
aussi annoncé la relocalisation des locaux des organismes d’aide 
de Stoneham. Plusieurs rapports y indiquaient une contamination 
fongique.

 

JUMELÉS ET MAISONS UNIFAMILIALES
MAISON MODÈLE AU 6 CHEMIN THOMAS-GRIFFIN, STONEHAM

Sur grands terrains boisés à seulement 15 minutes du centre-ville

418-999-2012  

À PARTIR
DE

189 000 $
+ taxes

faudetconstruction.com

Les conseillers de Stoneham ont présenté le trophée soulignant l’initiative du parc des Fondateurs.
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Dans l’optique de rendre conforme 
la station d’épuration à la nouvelle 
réglementation, la Municipalité de 

Stoneham a identifié une technologie permet-
tant de répondre à certains critères, tels que : 
la facilité d’opération, la fiabilité, la rentabilité 
économique et la qualité des rejets. 

Le nouveau traitement tertiaire consistera 
en l’ajout d’une filtration granulaire permettant 
d’enlever le phosphore particulaire. La perfor-
mance du nouveau système de traitement per-
mettra d’abaisser la concentration de phosphore 
des eaux traitées, de 0,8 mg/l à 0,3 mg/l.

Jean-Pierre Coache, directeur des travaux 
publics et de l’hygiène du milieu pour la Muni-
cipalité de Stoneham, affirme que ces modi-
fications permettront à l’usine d’épuration de 

devenir une « vitrine technologique » qui sera « à 
la fine pointe de la technologie ». 

Un mandat d’ingénierie détaillé pour la pré-
paration des plans, des devis, de la surveillance et 
de la mise en service a été octroyé au mois d’août 
2016. Les travaux de construction devraient 
se réaliser en 2017, avec une mise en service en 
décembre 2017. 

MAIRE CONFIANT
« Je suis très optimiste face à cette demande. Le 
ministère est déjà sensibilisé à notre probléma-
tique avec tout le débat, depuis la dernière année, 
concernant la qualité de l’eau. Je vois difficile-
ment comment il pourrait ne pas recommander 
cette intervention », explique Robert Miller, 
maire de Stoneham.  

Le programme FEPTEU permettra de sub-
ventionner jusqu’à 80 % de la somme nécessaire 
à la réfection de l’usine d’épuration des eaux de 

Stoneham. Les citoyens de Lac-Delage ont pro-
fité d’une subvention similaire en avril dernier.    

SOUTIEN DE QUÉBEC  
La Municipalité de Stoneham souhaitait obtenir 
le soutien symbolique de la Ville de Québec dans 
le cadre de sa démarche d’obtention de subvention 
auprès du MAMOT.  

« On ne se mettra pas la tête dans le sable, 
la protection de l’eau potable nous intéresse 
autant que la Communauté métropolitaine et 
que la Ville de Québec. Nous souhaitions qu’ils 

appuient notre demande auprès des différents 
ministères. Je comprends que le maire de Qué-
bec donne son appui à notre demande. C’est 
reconnaître que c’est important pour lui et pour 
nous », conclut Robert Miller.  

L’administration de Stoneham dit attendre 
une réponse rapide du ministère pouvant octroyer 
la subvention. Par ailleurs, le recours juridique 
intenté par Stoneham et Lac-Beauport, afin de 
rendre inopérant le Règlement de contrôle intéri-
maire (RCI) de la CMQ, est par ailleurs toujours 
en cours.  

Protection des sources d’eau potable   

Une usine à la fine pointe de la technologie 

La Municipalité prévoit la mise à niveau de sa station d’épuration 
avec l’ajout d’un traitement tertiaire de déphosphatation par fil-
tration granulaire, afin de répondre aux nouvelles normes établies 
par le ministère du Développement durable, de l’Environnement 
et de la Lutte contre les changements climatiques (MDDELCC). 
Une demande de subvention par le biais du programme gouver-
nemental FEPTEU est présentement en cours d’analyse

La protection des sources d’eau potable à Stoneham se fera, entre autres, par la modernisation de l’usine 
d’épuration des eaux de la Municipalité.
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2250, boul. Bastien, Québec

pierreroyopticien.ca

6944334

418.842.9595

418•848•80002683, boulevard Talbot,  Stoneham et Tewkesbury (Québec) G3C 1J6

LA FIN DE LA PÉRIODE D’ASSURANCES APPROCHE !
Prenez rendez-vous rapidement.

Dr Stéphane Coulombe, chirurgien-dentiste
Dre Audrey-Ann Fortin, dentiste généraliste
Ludovic et Frédéric Fortin, denturologistes
Dr Pascal Forest, dentiste généraliste service d’implantologie
Dre Hélène Engel, orthodontiste
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« Nous avons très hâte au résultat final, 
après avoir travaillé tant de mois à 

l’élaboration de cette politique », affirmait 
Marie-Ève D’Ascola. Le dépôt de l’ensemble 
des documents au ministère de la Famille 
et au Secrétariat aux aînés se fera en mars 
prochain. C’est au printemps 2017 que la 

politique pour bonifier la qualité de vie des 
aînés et des familles de Stoneham sera mise 
en branle.  

Plusieurs démarches ont été réalisées 
depuis les deux dernières années concernant 
l’élaboration de cette politique. Afin de cer-
ner les besoins de la population, un portrait 
du milieu a été dressé en 2015, une consulta-
tion citoyenne a eu lieu en 2016 et un sondage 
a été administré aux familles, aux adolescents 

et aux aînés.  Les organismes municipaux, 
des loisirs et les autres membres du conseil 
municipal ont aussi été mis à contribution. 

« Bien gérer les retombées de la croissance de 
notre population » est un objectif important de 
cette politique, selon Mme D’Ascola.  

Des collations, de la musique ainsi que des 
prix de présence ont contribué à dynamiser l’am-
biance de la soirée. La conseillère D’Ascola s’est 
dite très satisfaite de la présence de nombreux 
jeunes à l’évènement. Elle aurait par contre 
souhaité y voir davantage d’aînés. « Nous allons 
continuer à mener de front ces deux politiques », 
conclut-elle.    

LE CHANGEMENT PAR LE VOTE  
Les gens ont voté quatre fois au courant de la 
consultation publique. Ils devaient sélectionner 
les actions pour les familles et les aînés qu’ils sou-
haitent voir prioriser par la Municipalité. Les 
citoyens devaient alors positionner des jetons sur 
de grandes feuilles indiquant les différents choix 
qui s’offraient à eux.    

Les choix du public se sont avérés très diversi-
fiés : « assurer la sécurité sur les lieux de rassem-
blement des jeunes, maintenir l’offre de jeu libre 
dans les parcs de la municipalité, poursuivre les 
démarches pour implanter une résidence pour 
personnes âgées, accroître le nombre d’activités 
familiales et améliorer la promotion des services 
de plein air ». 
L’installation d’un défibrillateur à des endroits 
stratégiques de la municipalité a aussi été une 
idée qui a suscité l’approbation de plusieurs.  

ÉCHO DE CITOYEN 
Pour Robert Bertrand, citoyen de Stoneham et 
artiste peintre, il est important d’instaurer plus 
d’activités pour réunir les aînés de Stoneham. M. 
Bertrand propose des jeux comme « le bingo ou 
des activités plus artistiques comme des ateliers 
de peinture libre ». Il croit qu’une promotion 
plus grande des activités déjà existantes serait 
souhaitable.  

Stoneham : Politique des aînés et de la famille   

La population s’implique activement
Plus d’une quarantaine de citoyens se sont présentés à l’hôtel de 
ville à l’occasion de la séance de consultation publique portant 
sur la nouvelle politique des aînés et de la famille de Stoneham. 
De nombreux jeunes citoyens, membres de la Maison des jeunes, 
ainsi qu’un bon nombre d’aînés se sont réunis le 27 octobre der-
nier. Cette soirée s’est déroulée sous l’impulsion de la conseillère 
Marie-Ève D’Ascola et de plusieurs bénévoles. 

Des citoyens de tous les âges ont contribué à l’élaboration de la nouvelle politique. 
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La conseillère Marie-Ève D’Ascola a animé avec 
entrain la soirée de consultation publique.
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Pauline Fournier et Maryse Roberge se sont rencon-
trées sur les pentes de ski de Stoneham et se sont 
toujours beaucoup impliquées dans le milieu. 
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Par Amélie Légaré
amelie@lechodulac.ca

En réalisant le Trophée Rose des 
Sables, les participants encouragent 
la Fondation du cancer du sein, le 

Club des petits déjeuners et les Enfants du 
Désert. L’équipage « Les Sans Limite » existe 
depuis l’an dernier et 16 000 $ a été amassé, 
mais la première collègue de Maryse Roberge 
s’est finalement désistée après un an d’activi-
tés. « Ce n’est quand même pas rien d’amasser 
30 000 $, pour moi il n’était pas question 
d’abandonner », a-t-elle mentionné. Maryse 
Roberge a accompagné sa mère en phase 
terminale après quatre cancers et elle l’a vue 
atteindre ses limites physiques et psycholo-
giques. « Pourquoi on n’irait pas au bout de 
nos limites, mais dans le plaisir ? C’est quand 
même 11 jours dans le désert, on va être appelé 
à aller au bout de nos limites. On veut voir 
jusqu’où on peut aller », mentionne la parti-
cipante pour expliquer le nom de son équipe. 
C’est maintenant avec une amie de longue 
date, Pauline Fournier, qu’elle poursuit sa 
préparation. « Mes deux parents sont morts 
jeunes aussi du cancer. […] Le défi comme tel 
aussi d’aller là-bas, de dépasser ses limites et 
sortir de sa zone de confort, c’est quelque chose 
que j’aime faire », affirme Pauline Fournier. 

BIEN PLUS QU’UN SIMPLE DÉFI
Contrairement aux apparences, cette course 
médiatisée nécessite bien plus qu’un voyage.             
« Normalement, le montant demandé par 
l’organisation est de 25 000 $, mais “ Les 
Sans Limite, Équipage 81”, on s’était donné 
un objectif de 30 000 $ pour donner un 
5000 $ officiel au [Centre des maladies du 
sein] à St-Sacrement. » Les deux femmes 
doivent également apporter avec elles « 50 
kilos de soins sanitaires pour les enfants 
ou du matériel scolaire ». Jusqu’au défi qui 
se déroule pendant 11 jours dans le désert, 
les participantes comptent continuer à 
s’entraîner au Gym Profil qui les encou-
rage, et prendre des cours de mécanique et 
d’orientation avec une boussole. Une fois 
sur place, il faudra respecter la trajectoire 
établie dans le meilleur délai possible, être 
autonome pendant 48 heures et régler les 
problèmes mécaniques. Le défi nécessite 
donc un bon entraînement physique, de la 
débrouillardise, un bon sens de l’orienta-
tion, une connaissance de la mécanique et la 
capacité de conduire dans le sable, ce que les 
deux femmes n’ont jamais fait. « À partir du 
moment où on entre au Maroc, ils calibrent 
l’odomètre. À toutes les fois que tu finis 
une étape, ils regardent et ils le savent que 
cela aurait dû prendre tant de kilomètres », 
ajoute Pauline Fournier. 

S’AMUSER POUR LA CAUSE
Pour atteindre leur objectif, l’équipe s’est 
liée à plusieurs partenaires et effectue du 

« financement masqué » en organisant dif-
férentes activités : soirée de poker, séance 
de spinning, magasinage à domicile, etc. 
« Les gens t’appuient, mais en même temps, 
ils ont du plaisir », indique Pauline Four-
nier. « Ils n’ont pas l’impression qu’ils nous 
donnent de l’argent », ajoute Maryse. Le duo 
organise d’ailleurs une activité de spinning 
le 20 novembre et deux fins de semaine de 

vente de billets dans des épiceries ciblées, ce 
qui permet aux gens de courir la chance de 
remporter un week-end de 2 nuitées grâce à 
Hébergement Stoneham, le principal parte-
naire de l’équipage 81. 

http:// lessanslimite.trophee-roses-des-
sables.org
https://www.facebook.com/lessanslimite

Maryse Roberge et Pauline Fournier se préparent 
pour le Trophée Rose des Sables

Deux femmes de défi ! 
Deux résidentes de Stoneham, Maryse Roberge et Pauline Fournier, sont présentement en train de 
financer leur participation au Trophée Rose des Sables en octobre 2017. Elles nous expliquent les 
raisons derrière cet engagement qui représente bien plus qu’un défi personnel et ce qu’elles font 
pour amasser leur objectif de 30 000 $. 

NOTRE ÉQUIPE DE THÉRAPEUTES PASSIONNÉS ET ATTENTIONNÉS OFFRE DES SOINS ADAPTÉS À CHAQUE PÉRIODE DE LA VIE!
BÉBÉS •  ENFANTS • ADOLESCENTS • ADULTES •  FEMMES ENCEINTES •  AÎNÉS •  SPORTIFS

CARREFOUR CHARLESBOURG  |  8500, BOUL. HENRI-BOURASSA  |        418 977.3631  |  www.1001soins.com

HYPNOTHÉRAPIE
ACUPUNCTURE

PSYCHOLOGIE
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De gauche à droite : l’assistant chef d’Étienne Nadeau, Véronyque Tremblay, députée de Chauveau, 
Étienne Nadeau, Les Recettes Paumées, Éric Jolicœur, chef-enseignant en GER, CÉGEP Limoilou, François 
Blais, Bistro B, et Mathieu Savard, président de la FJS.
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De gauche à droite: Les boursiers Alexia Beaulieu, Félix-Antoine Plante, Étienne Mazellier et Gabrielle de 
Varennes, Véronyque Tremblay, députée de Chauveau, le boursier Alex St-Jacques, Lory Lévesque, con-
seillère marketing CCAP, Patrick Leclerc, directeur-adjoint de la Caisse populaire Desjardins de Charles-
bourg, le boursier Jacob Bergeron-Martel et Mathieu Savard, président de la FJS.
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Par Christophe Leduc
christophe.leduc@outlook.com

Le souper-bénéfice de la FJS reprenait 
le même concept que lors des édi-
tions précédentes : une compétition 

gastronomique entre trois toques réputées 
et bien décidées à donner leur meilleur 
devant les fourneaux afin de conquérir les 
votes des convives. Ainsi, François Blais 
du Bistro B, Éric Jolicœur enseignant au 
Cégep de Limoilou et Étienne Nadeau des 
Récoltes Paumées ont rivalisé de techniques 
et de créativité pour régaler l’assistance. 
Celle-ci était composée d’un parterre de 
gens d’affaires, de personnalités politiques 
et de particuliers. Citons, par exemple, Mme 
Véronyque Tremblay, députée de Chauveau, 
M. Patrick Leclerc, de la Caisse populaire 
Desjardins de Charlesbourg, et Mme Lory 
Lévesque de la CCAP qui ont eu l’honneur 
de remettre les bourses aux heureux lauréats 
de la cuvée 2016.

UNE RECETTE AMÉLIORÉE
La FJS a ajouté cette année une pincée d’in-
novation aux ingrédients qui ont fait le suc-
cès de l’évènement par le passé. Le couron-
nement des chefs après le vote du public a été 
le point d’orgue de la soirée. C’est François 
Blais qui a remporté cette année les faveurs 
des scrutins et deux des trois prix pour les 
catégories  « goût » et « originalité ». Éric 

Nadeau a remporté le prix pour la « pré-
sentation ». Une nouvelle distinction a été 
ajoutée au menu: une mention particulière à 
Éric Jolicœur pour sa seconde place partout, 
et surtout pour son implication dans l’évène-
ment.

La FJS avait, également pour la première 
fois, décidé de faire venir les six heureux lau-
réats sur scène afin de se voir remettre leurs 
bourses par les représentants des généreux 
commanditaires.

M. Mathieu Savard, président de la FJS, 
résumait ainsi la soirée : « C’est un succès sur 
toute la ligne ! Le site et l’ambiance étaient 
formidables ! Le concept plaît beaucoup ! Le 
plus satisfaisant c’est d’entendre les gens dire 
qu’ils vont revenir l’an prochain ! ».

LA JEUNESSE DE STONEHAM AU CŒUR
Créée en 2014, la Fondation Jeunesse 
Stoneham a pour but d’apporter un soutien 
financier aux jeunes de 12 à 25 ans dans leurs 
projets, dans des domaines aussi variés que 
la culture, le social ou le sport. Six bourses 
ont ainsi été distribuées pour aider les jeunes 
de Stoneham à concrétiser et à valoriser 
leurs projets. Le Combat des Chefs est un des 
quatre évènements organisés par les béné-
voles de la Fondation. La FJS vous donne 
rendez-vous tout au long de l’année pour l’ai-
der dans son financement lors des « Plaisirs 
d’hiver », des « Défis montagne » ou de « la 
Course des Couleurs ».  

3e édition du Combat  des Chefs de Stoneham 

Faire rimer gastronomie et générosité

Le 19 octobre dernier avait lieu la troisième édition du Combat 
des Chefs de Stoneham. Organisé pour la première fois à la Sta-
tion touristique Stoneham, l’évènement a accueilli près de cent 
personnes et a permis d’amasser près de 9 000 $ au profit de la 
Fondation jeunesse Stoneham (FJS). Un succès encore renouvelé�!

418.951.0602
merettephotographe.com

POUR VOUS SOUVENIR À JAMAIS
DES VISAGES ET DES IMAGES
QUI COMPOSENT LA TRAME
DE VOTRE VIE, CONTACTEZ-MOI

Photographe
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Par Amélie Légaré

CULTUREL

amelie@lechodulac.ca

Incluant ses plus récents succès tels que 
Sauve-moi de toi, J’te parlerai pas et S’cuse 
moi, King Melrose a livré une perfor-

mance dynamique de près de deux heures sans 
pause. Cet artiste de la pop-soul québécoise a 
aussi interprété des classiques de ses idoles de 
jeunesse comme Michael Jackson. « J’ai trouvé 
que c’était un excellent show. Il habite vrai-
ment super bien l’espace, il a un bon contact 
avec le public, j’ai trouvé que c’était un spec-
tacle généreux », affirme Julie Marie Bour-
geois de Cantons Culture. La veille de son 
spectacle à la Grange, King Melrose faisait 

la première partie de Francis Cabrel. Même 
s’il est habitué à se produire sur des grandes 
scènes, l’artiste a beaucoup apprécié son 
expérience à la Grange : « J’aime ça faire des 
spectacles comme ça justement parce que tu 
peux aller chercher tout le monde, tu vois les 
yeux des gens. C’est l’occasion aussi de tester 
des nouveaux trucs parce que tu es proche », 
a-t-il précisé. King Melrose affirme d’ailleurs 
avoir été très bien reçu par l’équipe de Cantons 
Culture. « Je suis sans mot, c’était tellement le 
fun. Une belle soirée », a-t-il mentionné après 
sa performance.

UNE DÉCOUVERTE QUI PORTE FRUIT
Julie Marie Bourgois de Cantons Culture a 
découvert King Melrose en 2015 grâce au 
Réseau des Organisateurs de Spectacles de 
l’Est du Québec (ROSEQ). « J’aimais beau-
coup l’énergie de ce gars-là et c’est quelqu’un 
qui fait du matériel original et qui était 
quand même dans un autre [style] musical 
que ce qu’on programme habituellement à la 
Grange », a indiqué la responsable. Selon elle, 
ce genre de spectacle permet à l’organisation 
de diversifier son offre et d’attirer une nou-
velle clientèle. « Cette année, on a des artistes 
comme ça qu’on sait qu’il va y avoir beau-

coup de monde, qui ne sont jamais venus à la 
Grange, qui vont venir spécifiquement pour 
l’artiste. » Julie Marie pense notamment à 
Pascale Picard et Koriass, qui vont rejoindre 
une clientèle plus jeune, ce qui permet de faire 
rayonner la Grange à plus grande échelle. « Ça 
fait partie de ce qu’on veut faire, c’est-à-dire 
que notre volonté est vraiment de positionner 
la Grange comme un lieu culturel de la région 
de Québec. Je pense qu’on y arrive petit à petit. 
On n’a pas des ambitions démesurées, mais 
c’est important pour nous que Stoneham ait 
un lieu culturel et que ce lieu-là soit de plus en 
plus connu dans la région », conclut-elle. 

King Melrose a livré un spectacle pop-soul rythmé

Un spectacle intime,  
mais énergique�!
Sébastien Côté, alias King Melrose, a fait vibrer la Grange du 
Presbytère le 8 octobre dernier. En duo avec son guitariste Pier-
Alexandre Plou�e, l’auteur-compositeur-interprète a présenté 
plusieurs succès de son premier album et quelques reprises d’ar-
tistes qui ont forgé son style musical au fil des années. Une soirée 
di�érente de l’o�re habituelle de Cantons Culture, mais qui a été 
appréciée de tous�! 

EXCLUSIF 

1 Les Fonds Desjardins ne sont pas garantis, leur valeur fluctue fréquemment et leur rendement passé n’est pas indicatif de leur rendement futur. Un placement dans un organisme de placement collectif peut donner lieu à des frais de courtage, des commissions de suivi, des frais de gestion et d’autres frais. Veuillez lire le prospectus avant d’investir. 
Les Fonds Desjardins sont offerts par des courtiers inscrits dont Desjardins Cabinet de services financiers inc., un courtier en épargne collective appartenant au Mouvement Desjardins, qui distribue les Fonds dans les caisses du Québec et de l’Ontario ainsi qu’au Centre financier Desjardins.

2Protection de la gamme Vision de Desjardins Sécurité financière, compagnie d’assurance vie, distribuée au Québec par le conseiller en sécurité financière de Desjardins Sécurité financière, cabinet de services financiers.

UN PATRIMOINE ENRICHI 
POUR ROBERT 

DOUBLEMENT À SON AFFAIRE
L’OFFRE COMBINÉE BONIFICATION DU PATRIMOINE 
Pour faire fructi�er vos avoirs et laisser un héritage plus important à vos 
proches, combinez placements et assurance vie.

PORTEFEUILLE 
CHORUS II1 +

PROTECTION  
EN CAS  
DE DÉCÈS2 =

VALEUR DE 
VOS ACTIFS 
REHAUSSÉE

Pro�tez de cette o�re exclusive à Desjardins.  
Prenez rendez-vous avec votre conseiller dès aujourd’hui.

desjardins.com/Boni�ezVotrePatrimoine

L’artiste King Melrose était accompagné de Pier-Alexandre Plou»e au chant et à la guitare.
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Par Hélène Giguère

CULTUREL

 helene.giguere@gmail.com 

Trois femmes dont les destins sont liés.
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L’événement du mois à la Galerie Zen  

Des œuvres d’art  
en grand format

Fidèle à sa mission de rapprocher l’art du grand public, Esther 
Garneau, artiste, coach d’art et propriétaire de la Galerie Zen, 
nous conviait le mois dernier à une exposition sur le thème des 
grands formats d’œuvre. Le vernissage du 23 octobre dernier 
créait un nouvel événement culturel dans la région. Artiste- 
vedette : le tandem Rebellion. Artiste de la relève : Dumont.

Au premier anniversaire de la Galerie 
Zen, une certaine effervescence se 
faisait sentir. Septembre invitait 

de nouveaux visiteurs et stimulait les projets 
d’Esther Garneau. Durant ce mois, 31 œuvres 
et de nombreux vêtements ont été vendus. 
On ne se demande plus pourquoi les artistes 
apprécient autant cette galeriste. En octobre, 
la Galerie Zen nous invitait à apprécier les 
plus grands formats d’œuvres de ses artistes. 
Le vernissage de l’exposition a attiré une cen-
taine de personnes.

Tout désigné pour être l’artiste-vedette des 
grands formats, le tandem Rebellion, formé 
de Nathalie Plourde et Alain Cossette, expose 
des œuvres délicatement robustes. Ce couple 
de Beauport unit ses talents dans le travail 
de l’acier et de techniques mixtes comme la 
gravure et l’infographie. Leurs œuvres de 
type industriel chic incluent du mobilier et 
des muraux, que l’on peut notamment appré-
cier au Laurie Raphaël, Chez Boulay et Chez 
Victor de Beauport. 

La Galerie présente aussi son artiste de 
la relève, Dumont, originaire de Lac-Beau-
port. Les ateliers Toiles blanches de Suzanne 
Longval lui ont fait prendre son envol et ont 
renforcé sa confiance en son expression artis-
tique qu’elle exerce depuis l’enfance. Dumont 
admire le travail d’Esther Garneau et de 
Suzanne Longval, et apprécie le privilège qui 
lui est offert. En retour, elle impressionne ses 
mentors par sa capacité à accepter la critique 
et à se dépasser en travaillant sans relâche. 
Les œuvres exposées sont empreintes de fémi-
nité. Le trio Garneau, Dumont et Longval 

était tout sourire lors de ce vernissage ; trois 
femmes fières de leur collaboration. 

Lors de l’événement, Suzanne Longval 
a offert une performance inspirée de ses 
ateliers Toiles blanches, ces ateliers desquels 
émergent plusieurs artistes et qui ont parfois 
une vocation thérapeutique, comme il en fut 
le cas pour Sonia Reid. Artistes et visiteurs 
étaient invités à poser leurs couleurs sur une 
œuvre collective, jouant des formes et des 
textures selon leur intuition. Par ses ateliers, 
Suzanne Longval veut éveiller l’émotion chez 
les gens. Il y a 9 ans, elle constatait que les 
acheteurs d’œuvres d’art étaient presque tous 
étrangers, Européens et Américains pour la 
plupart. Sa volonté de changer les pratiques et 
de faire apprécier les arts au peuple québécois 
constitue le moteur de ces ateliers qu’elle porte 
auprès des écoles, des entreprises, des associa-
tions, des personnes âgées. Une mission qui va 
de pair avec celle d’Esther Garneau.

Dans cette galerie pas comme les autres, 
Christine Mercier expose ses vêtements depuis 
l’ouverture. Cette fois-ci, elle proposait aussi 
trois toiles très esthétiques. Elle s’inspire du 
tissage des matériaux pour reproduire abs-
traitement cet enchevêtrement de traits fins. 
Devenue modèle à l’occasion de ce vernissage, 
Esther Garneau portait une élégante tunique 
sans manche signée Christine Mercier.

Le mois prochain, Nadia Berghella, origi-
naire de la ville de Lévis, sera l’artiste-vedette 
dans le cadre de l’exposition « Poids plume », 
ayant pour thème les petits formats des artistes 
de la Galerie Zen. Le vernissage attendu aura 
lieu le 4 décembre. 

www.ceramiquedecor.ca 
info@ceramiquedecor.ca 
4220, 3e Avenue ouest,  

Québec, Qc. Ca  G1H 6T1 
T  418.627.0123

CÉRAMIQUES 
PIERRES 

MOSAÏQUES 
ROBINETTERIE 
SALLES D’ EAU 
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Par Hélène Giguère

CULTUREL

helene.giguere@gmail.com 

Tant d’événements peuvent faire bascu-
ler une vie. De grands risques dans de 
petites décisions. Certains sont faits 

avec passion, d’autres avec raison ou insou-
ciance. Éric St-Cyr a vécu la vie qu’il sou-
haitait. Avide d’aventures, voyageant de par 
le monde et développant des passions comme 
la plongée sous-marine en milieu tropical, il 
est de ceux qui cherchent le meilleur de deux 
mondes : le rendement du nord et les condi-
tions de vie du sud. 

Loin de se voir comme une victime, il écrit 
avec pragmatisme : « Il vaut mieux avoir des 
souvenirs que des regrets. […] C’est surpre-
nant de réaliser que ce sont les plus beaux sou-
venirs qui font le plus mal […] de comprendre 
que le meilleur est maintenant derrière nous ».

À l’ombre du soleil utilise un fil conducteur 
musical inspiré des années 70 et 80, insufflant 

un subtil ton nostalgique. Dynamique et vif 
comme l’homme, le livre se lit par petits cha-
pitres. Il démystifie la mécanique et la logique 
des paradis fiscaux pour le commun des mor-
tels. Éric St-Cyr réfléchit de façon nuancée 
sur la moralité et la légalité des transactions 
financières. Responsable des choix qu’il a 
faits, il affirme d’un ton à la fois résigné mais 
sans regret : « Je suis le seul bâtisseur de ce qui 
m’est arrivé ». 

Il a entrepris la rédaction du manuscrit 
pendant sa détention dans un centre destiné 
aux criminels internationaux, « Alexandria », 
dans l’État de la Virginie. Pris au piège par 
des agents doubles américains pour une 
gestion de fonds illégale aux îles Caïmans, il 
a purgé une peine de prison de 14 mois, une 
peine amoindrie grâce à son bon comporte-
ment. Le lecteur comprend vite qu’il était un 

petit joueur dans ce type de délit financier. 
L’auteur fait d’ailleurs la démonstration que 
les institutions qui bénéficient le plus des 
paradis fiscaux s’acquittent de leur sentence en 
payant des amendes très costaudes pour éviter 
la prison. Le cas St-Cyr serait de plus utilisé 
dans les conférences de l’Internal Revenue 
Services, l’autorité fiscale des États-Unis, à 
titre d’exemple de mauvaise pratique.

Éric St-Cyr n’en est pas à ses premiers 
écrits. Il a été pigiste pour plusieurs journaux 
caraïbéens et américains comme le Mar-
ketWatch.com. Son livre propose une vision 
critique des rouages de l’État, des systèmes 
d’imposition, des paradis fiscaux et de la 

justice américaine. Il dévoile aussi avec une 
grande simplicité certains paradoxes de notre 
société : ce que l’on ne veut ni voir ni entendre 
au sujet de ce mal qu’incarnent actuellement 
les paradis fiscaux sur la place publique. Un 
mal qui est aussi le produit de notre culture 
financière. 

Loin d’être un livre technique sur les 
paradis fiscaux, cette biographie mise sur un 
ton léger, parfois humoristique, parfois dra-
matique, et prend le pari de la nuance. Éric 
St-Cyr soutient maintenant sa fille dans une 
application internet de chef à domicile www.
miummium.com. Il écrit également son deu-
xième roman. Peu à peu, la vie reprend. 

À l’ombre du soleil, une autobiographie  
d’Éric St-Cyr 

De l’argent à la plume
Publié le 27 septembre dernier, le livre « À l’ombre du soleil » 
d’Éric St-Cyr raconte le parcours qui l’a mené dans les hautes 
sphères de la gestion des investissements « o�shore », les paradis 
fiscaux, et dans les bas-fonds de la justice américaine. L’auteur de 
Lac-Beauport donne son point de vue sur les événements.

Éric St-Cyr, auteur. 
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Nettoyeur – Cordonnerie – Couture

À votre service depuis 1961 Mario Landry, Cordonnier
35 ans d’expérience 

Nicole Tremblay, couturière
35 ans d’expérience

Plus de 5 000 fi lms à louer • Plus de 2 000 fi lms à vendre

Heures d’ouverture : 10 h à 22 h, 7 jours / 7 soirs

GALERIES DU LAC
795, boul. du Lac, Charlesbourg • 418 849-7677

Sébastien et Raymond Noël, propriétaires
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«Mon livre a été une véritable carte 
de visite pour la suite des choses », 

explique Patrick Pelletier, auteur du 
roman intitulé La profondeur du lac. Ce 

premier livre publié aux Éditions de l’Apo-
théose traite, sans détour, de sujets parfois 
tabous : le suicide, la mort prématurée, 
la violence psychologique et les non-dits. 
« J’ai voulu dire tout haut ce que les gens 
pensent tout bas. Les gens relient souvent 
leur propre expérience à celle du livre », 
précise l’auteur. Le livre de M. Pelletier 
s’ancre sur le principe de la résilience et est 
inspiré par le cheminement de vie de l’au-
teur. Celui-ci a surmonté la perte de son 
père qui s’est enlevé la vie en 2007.  

C’est par hasard que M. Pelletier a fait 
une incursion remarquée dans l’univers 
de l’animation radio. En effet, c’est lors 
d’une entrevue visant la promotion de 
son roman qu’il a eu « la piqure » pour le 
métier d’animateur et que sa voix a suscité 
l’engouement des producteurs. Le projet 
radiophonique de l’écrivain a alors vu le 
jour : une émission consacrée « aux gens 
normaux avec de grandes histoires », sur 
les ondes de CKIA 88.3. Le rendez-vous 
radiophonique auquel Pelletier convie ses 
auditeurs à tous les samedis matin, pro-
pose d’explorer le thème de la résilience en 
mettant en lumière le parcours de gens ins-
pirants. « Venir en aide à ceux qui écoutent 
et qui sont dans le trouble » est le mandat 
de cette émission.  

ATELIERS D’ÉCRITURE ET CAFÉ CAUSERIE 
C’est au nouveau centre Au précieux temps, 
situé au 12 rue Bernier Ouest, que M. Pel-
letier a commencé, depuis octobre, les ren-
contres avec la population. Ces rencontres 
prennent la forme d’ateliers d’écriture et 
de conférences permettant de libérer la 
parole des gens. 

« On communique de plus en plus 
facilement, mais c’est de moins en moins 
vivant. Les gens ont besoin de parler, mais 
ils n’osent plus », témoigne M. Pelletier. 
C’est donc en invitant les gens à mettre sur 
papier leurs épreuves que l’auteur souhaite 
entamer le dialogue menant à la résilience. 
Celui qui se « nourrit par l’écriture » sera 
présent au salon du livre de Montréal, à la 
mi-novembre.  

M. Pelletier sensibilise aussi, en colla-
boration avec les CLSC, les clientèles aux 
prises avec de grandes épreuves ainsi que le 
personnel de différentes entreprises. « La 
vie m’a beaucoup donné. Elle m’a aussi 
beaucoup enlevé. C’est le temps pour moi 
de redonner. Ma journée est réussie si je 
peux aider une personne à s’enlever des 
idées noires de la tête », conclut Patrick 
Pelletier.    

Rencontre avec l’auteur Patrick Pelletier  

Multiplier les réseaux de communication  
pour parler de résilience

Les projets se sont enchaînés à grande vitesse depuis le lancement du premier roman de Patrick 
Pelletier, Lac-Beauportois d’origine française arrivé au Québec en 2010. L’ancien pilote automobile 
déploie maintenant ses ailes à titre d’animateur radio et de conférencier. Il partage aussi sa passion 
pour les mots lors d’ateliers d’écriture destinés aux petits et grands. L’Écho s’est entretenu avec cet 
auteur multidisciplinaire non conventionnel qui mise sur la thématique de la résilience afin de venir 
en aide aux gens qui l’entourent.

Par Édouard Dufour 

CULTUREL

ed_duf@hotmail.com 

Parler ouvertement des épreuves de la vie est le 
mandat que s’est donné Patrick Pelletier.
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SANTÉ
Par Dre Marie-Claude Déry • chiropraticienne

mcdery@polycliniquedulac.com

SANTÉ
Par D

Voici les remarques que j’entends le 
plus souvent lorsque j’apprends à 
mon client qu’il a un déplacement 

ou un manque de mouvement au niveau 
d’une côte : je ne savais pas que je pouvais 
me déplacer une côte, j’ignorais que j’en 
avais une aussi près du cou, je ne croyais 
pas que ma côte allait jusqu’en avant, je ne 
savais pas que j’en avais 12 de chaque côté. 

PARLONS DE VOTRE SQUELETTE
Votre colonne vertébrale est composée de 
24 vertèbres. Vous détenez 7 vertèbres cer-
vicales, 12 vertèbres thoraciques et 5 ver-
tèbres lombaires. Vous détenez 12 paires de 
côtes prenant origine à chacun des niveaux 
thoraciques et c’est à ces niveaux que se 
retrouvent vos articulations costo-verté-
brales. Vous retrouvez donc à cet endroit 
une structure tout à fait semblable aux 
autres articulations de votre corps, ce qui 
signifie le même type de risque de blessure : 
entorse, déplacement, inf lammation, etc. 

MAUVAIS DIAGNOSTIC
Bien souvent, et à tort, on saute au diagnos-
tic de « côte fêlée » quand il est pourtant 
question d’une altération au niveau du 
mouvement entre la côte et la vertèbre. Cela 
se produit lorsque, après une chute ou une 
collision et en l’absence de signe de fracture, 
on tente d’expliquer la raison de la douleur 
vive qui est présente. Un professionnel de la 
santé spécialisé dans la palpation articu-
laire sera en mesure d’identifier la côte qui 
est en cause et de vous guider vers la meil-
leure alternative afin de rétablir la fonction 
à 100 %. 

MÉCANISME DE BLESSURE
Lorsqu’une côte bouge au-delà de sa limite 
articulaire normale, il s’ensuit une chaîne 
de réactions :
les différents ligaments en cause sont étirés;
• il y aura présence d’inflammation et de 

douleur vive décrite comme une sensa-
tion de poignard qui traverse le thorax;

• les muscles intercostaux auront tendance 
à se contracter en réaction au déplace-
ment osseux (créant une douleur qui 
contourne le thorax); 

• la respiration complète devient difficile;
• les mouvements de rotation sont très 

douloureux.
Le repos sera de mise, la glace contrôlera 
l’inf lammation et une visite chez votre 
chiropraticien permettra d’intervenir rapi-
dement au niveau du positionnement de la 
côte et de la vertèbre associée, en plus d’ai-
der à diminuer les réactions musculaires. Il 
ne sert à rien de tolérer cette situation long-

temps puisque cette condition se traite rapi-
dement et simplement, et cela vous évitera 
de passer deux semaines au repos de façon 
injustifiée. Sur ce, bon mois et n’hésitez pas 
à me contacter si vous avez des questions.

Douleurs costales :  
pas que des côtes fêlées�!
Éternuer, tomber, forcer en torsion, subir un accident de voiture : 
plusieurs mouvements sont à risque de vous donner des douleurs 
au niveau de la cage thoracique. Et avec la saison de la grippe qui 
approche et la toux qui vient avec, les blessures aux côtes seront 
en hausse auprès de notre clientèle.
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Le corps produit ses propres hormones 
et neurotransmetteurs activant le 
bien-être et la bonne humeur. Il s’agit 

de l’endorphine et de la sérotonine. Il est 
possible d’élever les niveaux de ces substances 
dans le cerveau en mangeant des aliments 
contenant une combinaison de nutriments 
qui libèrent ces deux hormones.

Mettez de la couleur dans vos assiettes 
et intégrez des aliments contenant de l’acide 
folique, de la vitamine B6, des aliments 
contribuant à augmenter votre consomma-
tion d’oméga-3, de sélénimum et de glucides 
à haute densité nutritive.

ACIDE FOLIQUE
Selon l’Université de York, la dépression 
serait associée, entre autres, à des niveaux 
inférieurs d’acide folique sanguin. 

SOURCES : ÉDAMAME, CHOU FRISÉ, 
BROCOLI, ÉPINARDS, ASPERGES ET 
BETTERAVES

VITAMINE B6 
La vitamine B6 maintient un taux de sucre 
régulier dans le sang, empêche l’hypoglycé-
mie et augmente la quantité d’oxygène trans-
portée aux tissus. Tous ces rôles permettent 

de se maintenir énergisés tout au long de la 
journée.

SOURCES : BANANE, PISTACHE, 
SAUMON, GERME DE BLÉ, POMME 
DE TERRE, POIVRON ROUGE

OMÉGA-3
Selon des études scientif iques, les popu-
lations ayant une consommation forte à 
modérée de poissons gras ont un risque 
moindre de dépression sévère par rapport 
à celles qui n’en consomment pas ou peu.  
On suggère donc de cuisiner 2-3 fois par 
semaine ce type de poisson.

SOURCE : THON, SAUMON SAU-
VAGE DU PACIFIQUE, MAQUEREAU, 
HARENG, TRUITE DE MER, TURBOT

GLUCIDES À FORTE DENSITÉ NUTRITIVE
Lorsque vous consommez les bons types 
de glucides- ceux qui contiennent le plus 
de f ibres – ils peuvent automatiquement 
déclencher la production de l’hormone du 
bonheur, la sérotonine. 

SOURCES : PETITS FRUITS, 
GRAINS ENTIERS, LÉGUMINEUSES, 
LÉGUMES

SÉLÉNIUM
Il a été démontré que ce minéral peut aider à 
maintenir une humeur positive.

SOURCES : NOIX DE BRÉSIL, OEUFS, 
POULET, ORGE, AVOINE, GRAINES DE 
TOURNESOL 

En novembre, libérez vos endorphines¬!

Mettez du bonheur 
dans votre assiette
Les heures d’ensoleillement diminuent, la motivation à intégrer de 
nouveaux changements n’est plus la même qu’en septembre, la 
fatigue fait de plus en plus partie du vocabulaire utilisé au quoti-
dian: toutes des situations propres au temps de l’année qu’est le 
mois de novembre.

NUTRITION
Andréanne Martin, diététiste-nutritionniste 

NUTRITION
Andréanne Martin, 

NUTRITION
Andréanne Martin, 

andreanne.martin@live.ca

RÉSERVEZ DÈS MAINTENANT 418.848.4777
Suivez-nous sur facebook        

MENU MIDI
NOUVEAUTÉ REPAS DU SOIR À L'ARDOISE

RABAIS AUX ABONNÉS DE LA STATION TOURISTIQUE STONEHAM
CUISINE CRÉATIVE

AMBIANCE CHALEUREUSE
VIN D'IMPORTATION PRIVÉE EN VENTE

336, Chemin du Hibou, Stoneham   |   info@bistrocampdebase.com

FR
EE
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K

418 626-1146
desjardins.com/caisse-charlesbourg

LA RISTOURNE.  
UNIQUE À DESJARDINS.
La Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg désire informer la population 
que les personnes ou sociétés qui ont quitté la Caisse populaire Desjardins de 
Charlesbourg au cours de l’année 2015 et qui n’ont pas reçu de communication 
de la part de celle-ci pourraient avoir droit à une ristourne selon les affaires 
qu’elles y ont transigées. Ces personnes doivent s’y présenter pour s’en assurer.

RECETTE DU BONHEUR : 
SMOOTHIE DE LA «�BONNE 
HUMEUR�»

1 PORTION

INGRÉDIENTS :
¾ tasse de yogourt nature
½ tasse de bleuets congelés
1c. à thé d’huile de lin
1c. à soupe de son d’avoine
½ tasse de thé vert
2c. à soupe de noix  
de Grenoble

PRÉPARATION :
Passez le tout 
au mélangeur  
et dégustez !
Source : nutrisimple.com
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Douleur au talon :  
que faire�?
Les douleurs aux talons sont définitivement une des causes de 
consultation en clinique les plus fréquentes. Et quiconque a déjà 
expérimenté cette douleur sait à quel point cela peut devenir 
incommodant. Que faire quand nos talons nous font sou�rir�?

 podiatredesrochers.com

CHRONIQUE DU PIED
Par Dr Hugo Desrochers, podiatre

ATELIER DE MÉCANIQUE  
CP PERFORMANCE

2743, Boul. Talbot
Stoneham-et-Tewkesbury  

Qc  G3C 1K2

Tél. : (418) 848-2722
Téléc. : (418) 848-7363MÉCANIQUE  

GÉNÉRALE

PROFITEZ D’UN 
RABAIS NOKIAN

HKPL R2 & HKPL R2 SUV

HKPL 8 & HKPL 8 SUV

NOKIAN ROTIIVA AT & AT+ 

WRG2 *

WRG3 & WRG3 SUV

HKPL 7 & HKPL 7 SUV

RABAIS PAR ENSEMBLE

NOKIAN LT2

WRA3

NORDMAN 5

NORDMAN 5 SUV

R A B A I S 

70 $

R A B A I S 

50 $

Du 19 septembre au 15 décembre 2016, à l’achat 
d’un ensemble de 4 pneus sélectionnés recevez 
la remise postale indiquée sous forme de carte  
MasterCard® prépayée.

Le rabais s’applique 
sur un seul ensemble 
de quatre (4) pneus 
neufs (pour lequel vous 
recevrez une remise 
postale).

Rendez-vous à l’Atelier 
de mécanique 
CP Performance pour 
profiter de l’offre sur 
les ensemble de pneux 
ci-contre.
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ACCÉLÉREZ  
LE TRAITEMENT
DE VOTRE 
REMBOURSEMENT !
Soumettez les détails 
de votre réclamation  
en ligne au : 
NokianTiresRebates.ca
Vous devez poster vos 
reçus et documents.

DIFFÉRENTES CAUSES
Les causes de douleur au talon sont nom-
breuses. Elles peuvent résulter d’un trauma-
tisme particulier (blessure sportive, chute, 
mauvais mouvement, etc.), d’une accumu-
lation de microtraumatismes, de mauvaises 
chaussures, de changement dans les habitudes, 
d’une prise de poids, de tensions musculaires, 
etc. Parmi les diagnostics cliniques communs 
correspondant à une douleur au talon on 
retrouve :
• Fasciite plantaire/ syn-

drome d’épine de Lenoir     
• Tendinite/tendinopathie 

d’Achille
• Bursite
• Fibrome /f ibromatose 

plantaire
• Fracture/fracture  de 

stress
• Névrite (nerf inflammé 

ou irrité)

À noter que dans des cas 
plus rares, une douleur au 
talon peut être synonyme de 
problèmes plus importants 
ou provenir d’une douleur 
référée (provenant d’une com-
pression nerveuse au bas du 
dos par exemple. Il est donc 
important de consulter en cas 
de doute et/ou si la douleur 
persiste pour déterminer la 
cause du problème. 

QUOI FAIRE�?
La première chose à faire avec une nouvelle 
douleur est évidemment le repos et la diminu-
tion de l’activité physique (surtout si la dou-
leur est associée à cette activité). L’application 
de glace peut également s’avérer efficace, et 
des exercices d’étirement (du dessous des pieds 
et des mollets) peuvent également aider dans 
la majorité des cas. De petites semelles et 
talonnettes coussinées peuvent être essayées. 
Lors d’un épisode de douleur, il faut éviter de 
marcher pieds nus et éviter les souliers trop 
plats ou trop flexibles. Le massage avec une 
balle sous le pied ou avec une bouteille d’eau 
glacée est une solution apportant un bienfait 
dans certains cas.

QUAND CONSULTER�?
Si malgré tout la douleur persiste et/ou 
qu’aucune amélioration n’est constatée après 
quelques jours ou que d’autres douleurs 
s’ajoutent, il est alors important de consulter 
son podiatre ou son médecin. Le podiatre 
pourra vous aider à traiter votre douleur 
mais aussi à identifier la cause de la douleur 

de manière à mieux régler votre problème. 
Voici quelques exemples de traitements qui 
pourraient vous être proposés selon votre 
situation : 
• Bandages/« tapings »
• Programme d’exercices 
• Orthèses plantaires
• Thérapie manuelle
• Prescription d’anti-inflammatoires
• Infiltration de cortisone

Des radiographies sont rarement nécessaires 
mais pourront être prescrites au besoin (ou 
autre imagerie)
• Thérapie par ondes de choc 

(« shockwave ») dans le cas de douleurs 
chroniques

Avant de déterminer les traitements recom-
mandés, un examen biomécanique complet 
sera fait pour établir un diagnostic et un 
plan de traitement adaptés au problème et à 
la cause.

En résumé, si vos talons vous font 
souffrir, ne laissez pas cette douleur nuire 
à vos activités quotidiennes. Vous pouvez 
très bien essayer certains traitements à la 
maison pour soulager le problème et voir 
si le tout rentre dans l’ordre rapidement. 
Sinon, il est important de consulter af in 
d’éviter que le problème ne s’aggrave ou 
que des douleurs de compensation se mani-
festent. Votre podiatre est là pour vous 
aider. Aucune référence médicale n’est 
nécessaire pour voir le podiatre. Alors 
n’hésitez pas af in de pouvoir vous remettre 
sur pied rapidement ! 
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Propriétaire des centres de CrossFit 
Lac-Beauport et Stoneham, Mathieu 
Corriveau voyait le yoga comme un 

moyen de se détendre, mais il a changé sa men-
talité en suivant des cours avec le coach Trevor 
Tartaglia. Depuis, il voit cette discipline 

comme une activité physique complémentaire 
qui permet d’aller chercher de la souplesse et de 
la flexibilité. « On travaille ensemble depuis le 

début et on a une belle communication et syner-
gie. Il me disait souvent qu’il aimerait offrir des 
cours de yoga et on a essayé de le faire quelques 
fois », indique l’entrepreneur. L’ambiance et 
l’équipement du local de CrossFit n’étaient 
toutefois pas appropriés. 

Lorsque Mathieu cherchait à agrandir ou 
déménager son centre de CrossFit, le proprié-
taire du Sibéria Spa lui a présenté une ancienne 
salle d’exposition sur son terrain. À l’inverse, 
l’espace était trop « zen » pour du CrossFit, 
mais il a vu l’opportunité d’y installer une salle 
de yoga l’année suivante.   « C’était parfait pour 
faire ça. Ça me permettait de continuer à gros-
sir un petit peu parce que les gens peuvent glis-
ser CrossFit et yoga dans un seul abonnement », 
précise l’entrepreneur. En effet, les gens peuvent 
s’inscrire à un certain nombre de séances par 
mois ou acheter un accès illimité. « Les séances 
se divisent. Ils peuvent en faire 6 de yoga et 8 de 
CrossFit. » Des cours de Spartan-Fit sont éga-
lement offerts aux membres de CrossFit ou de 
yoga à l’extérieur de la salle de yoga, une autre 
raison pour laquelle il a privilégié cet endroit. 
L’équipement se trouve à l’intérieur du local, 
mais il est bien caché derrière un rideau. 

UNE DISCIPLINE POUR TOUS�!
Les cours de yoga sont ouverts à tous puisque 
des abonnements individuels sont également 
disponibles. « On ne fait pas d’essais gratuits 
parce qu’on a différents cours, mais pour 
quelqu’un qui veut essayer, c’est 60 $ illimité 
pour un mois. Tu peux essayer tous les cours », 
indique Mathieu Corriveau. Question de res-
ter souple et flexible, le propriétaire encourage 
également les membres des centres de CrossFit 
à suivre des cours de yoga, puisqu’il est sug-
géré de prendre des moments de pause après 
une période intense d’entraînement. De cette 
façon, les membres peuvent actifs pendant ce 
moment.

YOGA ET SPA
Le 30 octobre dernier, le centre de yoga expé-
rimentait  une nouvelle formule : un cours 
de yoga suivi d’une dégustation de vin et de 
sushis avec un accès au spa. Le propriétaire 
est convaincu de vouloir renouveler l’expé-
rience prochainement. À la mi-novembre, un 
événement semblable aura lieu afin d’amasser 
des fonds pour la Société canadienne de la 
sclérose en plaques. Yoga Lac-Beauport 
fournit le local gracieusement pour l’oc-
casion. Pour obtenir plus d’informations 
sur cet événement, visitez la page Facebook 
« Yoga-Spa pour la sclérose en plaques » et 
pour les détails des cours de yoga : http://
www.crossfitlacbeauport.com/cours-yoga. 

Yoga et CrossFit : une combinaison gagnante¬!   

Nouveau centre de  
yoga à Lac-Beauport
À l’initiative de Mathieu Corriveau, propriétaire du CrossFit Lac-Beauport, un 
nouveau centre de yoga a ouvert ses portes en septembre dernier en face du 
Café Sibéria. Di�érents cours sont o�erts à tous dans un local niché au cœur de 
la nature. Les membres du CrossFit peuvent également combiner force et sou-
plesse dans un seul abonnement�!

amelie@lechodulac.ca

SPORTS
Par Amélie Légaré

Une sortie inoubliable en 
famille avec les enfants !

MÉDICO-ESTHÉTIQUE

CHARLESBOURG
8500, boul. Henri-Bourassa
Porte #1
418 622-7299

LAC-BEAUPORT
870, boul. du Lac
418 316-5299

QUÉBEC
106, Boul. René-Lévesque O.
(coin Cartier) Québec
581 742-6299

99$
  Idéal pour

un cadeau de
Noël

Le forfait famille
Détente assurée pour deux adultes
• Un soin relaxant des pieds : le ponçage de la corne, 
   une exfoliation, un massage et un masque hydratant
• 1 verre de vin par personne

Rire et émerveillement pour les enfants (max. 4)
• L’expérience « Spa poissons exfoliants » :
   les petits pieds se font bécoter par les poissons
• 1 verre de jus de fruit par enfant

Forfait vendu en novembre et décembre seulement

Prenez un rendez-vous rapidement si vous voulez profiter
de cette activité pendant le congé des Fêtes

Trevor Tartaglia, coach de CrossFit et professeur de yoga, et Mathieu Corriveau, 
propriétaire des centres de CrossFit Lac-Beauport et Stoneham.
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Le CrossFit est « une combinaison d’activi-
tés monostructurales, de gymnastique et 
d’haltérophilie », développée aux États-

Unis au début des années 2000. Pour ouvrir 
un centre, il faut suivre une formation et faire 
une demande d’affiliation, ce qu’a fait Mathieu 
Corriveau en 2013, avant de lancer CrossFit 
Lac-Beauport. « J’ai ouvert ça comme un labora-
toire pour voir si ça allait marcher et ça a super 
bien fonctionné. […] J’ai eu 10 clients le premier 
mois, et après ça le bouche à oreille est parti. » 
Puisque celui de Lac-Beauport commençait à être 
saturé, il a récemment ouvert un autre centre à 
Stoneham, en partenariat avec Alexandra Noel, 
et une salle de yoga à Lac-Beauport. Depuis 
septembre dernier, les séances des 230 membres 
peuvent être divisées entre les trois endroits. Des 
cours de Spartan-Fit sont également offerts à l’in-
térieur et à l’extérieur du centre Yoga Lac-Beau-
port. L’équipe prévoit même y offrir un parcours 
de Spartan au printemps prochain.  

L’ESSAYER, C’EST L’ADOPTER 
Six cours d’introduction sont obligatoires pour 
commencer le CrossFit; les quatre premiers 
sont offerts gratuitement. La cadence est ralen-
tie et l’intensité est adaptable à chacun. « Après 
quatre cours, on considère que les gens ont une 
bonne idée à savoir s'ils aiment l’ambiance, le 

coaching, la matière qu’ils reçoivent et si ça 
[convient] pour eux », précise Mathieu Cor-
riveau. Par la suite, les gens peuvent s’abonner 
pour terminer les deux derniers cours d’intro-
duction et débuter les réguliers. Il n’y a pas 
d’âge limite pour faire du CrossFit. Toutefois, 
les adolescents sont les bienvenus à partir de 16 

ans s’ils ont une certaine expérience au niveau de  
l’entraînement. 

Les deux centres de CrossFit Lac-Beauport 
et Stoneham se différencient des autres grâce à 
leur esprit familial et la qualité du coaching. 
« Il y a tout le temps un coach sur place. Les 
cours sont maximisés à 12 personnes. Le 
coach, sa première job est de s’assurer que tout 
le monde travaille bien et qu’il n’y ait pas de 
charge trop lourde sur la barre. […] C’est la 
qualité du mouvement qui prime, on met beau-
coup l’accent là-dessus », admet le propriétaire. 

NOUVEAU MODE DE VIE
Selon Mathieu Corriveau, l’intérêt grandis-
sant pour le CrossFit peut être lié à l’attrait 
du nouveau ou au sentiment de faire quelque 
chose qui n’est pas accessible à tous. «  Les 
entraînements que les gens font avec nous 
autres, ils sont fiers de les avoir faits. C’est 
pour ça que quelqu’un qui commence à faire 
du CrossFit, il en parle », précise-t-il. « Je 
pense que de la minute où les gens essaient ce 
genre d’entraînement-là, tu ne peux plus reve-
nir à l’entraînement classique parce que cela 
ne fait plus de sens. » 

La deuxième compétition amicale ouverte 
aux membres des centres de Lac-Beauport et 
Stoneham, la « Caribou Battle », aura lieu le  
12 novembre à Stoneham. 

Pour plus de détails sur les centres et les 
abonnements, visitez le http://www.crossfit-
lacbeauport.com.

Un sport à part entière  

Le CrossFit gagne en popularité�!
Le CrossFit est de plus en plus pratiqué sur le territoire. Après avoir ouvert un centre à Lac-Beau-
port, Mathieu Corriveau en a aménagé un deuxième à Stoneham pour répondre à la demande. Il 
nous parle de la naissance d’une communauté passionnée et d’un mode de vie qui gagne facile-
ment de nouveaux adeptes.

amelie@lechodulac.ca

SPORTS
Par Amélie Légaré

La deuxième édition de la « Caribou Battle » se tient le 12 novembre prochain au centre CrossFit Stoneham. 
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Par Édouard Dufour  
ed_duf@hotmail.com

Un mini-marathon, des circuits de 6 
ou 18 kilomètres, un défi entreprise 
réalisé en équipe et même une course à 

poussettes étaient proposés dans le cadre du Défi 
tour du lac. « Notre objectif était de faire le plus 
de catégories afin de donner le plus de médailles 
possible », explique l’organisatrice Karine 
Giguère, enseignante en éducation physique au 
Cégep de Sainte-Foy.   

Une cinquantaine de bénévoles se sont affé-
rés aux préparatifs de cette course. Cette équipe 
comptait plusieurs amis de la famille des orga-
nisateurs, des étudiants du Cégep de Sainte-Foy, 
ainsi que des bénévoles du centre de plein air Le 
Saisonnier. « Veiller à la sécurité du parcours » 
était impératif pour les organisateurs. « Un 
grand nombre de nos bénévoles reviennent nous 
aider à tous les ans et savent déjà quoi faire », 
explique, souriante, l’organisatrice.  

« La température et le grand nombre 
de courses offertes » jouent souvent un 
rôle important dans la participation des 
citoyens, précise Madame Giguère. L’or-
ganisatrice est d’avis que les sportifs sont, 
au final, gagnants de cette grande palette 
d’événements. Elle se dit satisfaite du 
nombre d’inscriptions de la présente édition 
de la course. Celle-ci accueille généralement 
entre 800 et 1200 personnes.    

Les nombreux partenaires ont permis 
aux organisateurs de la course d’offrir une 
tuque, des collations ainsi qu’un service de 
navette par autobus à tous les participants. 
La Polyclinique du Lac était également pré-
sente, au début et à la fin du parcours, afin 
de prodiguer des soins aux participants. 
Les sommes amassées lors de l’évènement 
permettront au centre de plein air Le Sai-
sonnier d’offrir des services à des jeunes 
atteints d’un handicap ou provenant de 
milieux précaires.   

ÉCHOS DE SPORTIFS  
Gabriel Desmarais, citoyen de Lac-Beauport 
prenant part pour la première fois au Défi 
tour du Lac, se dit satisfait de sa performance 
au 6 km. « Le grand nombre de montées que 
comporte le parcours » est un défi intéressant 
selon le jeune sportif.  « On s’est pratiqué un 
peu sur ce parcours en prévision de la course, 
explique Gabriel. Nous avions beaucoup d’eau 
et l’organisation était très bonne », conclut-il.  

Plusieurs auront remarqué, en bordure 
de la course, la présence de plus d’une 
vingtaine de collégiens, joueurs de hoc-
key au sein de l’équipe AAA des Dyna-
miques de Sainte-Foy. « Nous sommes ici 
pour représenter f ièrement les valeurs 
de notre école, donner de l’eau et sou-
tenir les participants », explique l’un  
des étudiants-athlètes venu donner de 
son temps. 

Défi Tour du lac Beauport  

La course rassemble la population
Près de 800 sportifs ont contribué, par leur participation, à 
soutenir le centre de plein air Le Saisonnier et la Fondation 
du Cégep de Sainte-Foy le 16 octobre dernier. L’événement 
orchestré pour la huitième année par Karine Giguère et Stéphan 
Duchaine poursuit sa mission de faire bouger les gens en  
proposant des circuits variés. 

L’événement sportif s’est déroulé au cœur du paysage bucolique qu’o»re Lac-Beauport.
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SÉBASTIEN LÉVESQUE
crdistinction@yahoo.com

No. RBQ : 5705-2623-01

418.520.9111crdistinction.com

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL

RÉNOVATION RÉSIDENTIELLE ET COMMERCIALE

C’est avec entrain que les participants ont foulé les derniers mètres de la course.
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www.andredrolet.com

APPELEZ-NOUS POUR UNE ÉVALUATION GRATUITE SANS ENGAGEMENT

BUR. : 418 652-2000 CELL.: 418 953-7003

 cell. : 418 849-3520

André DroletAndré Drolet
ACCESSIBLE EN TOUT TEMPS

ANDRÉ DROLET DOMINIQUE BILODEAU

LA*-T6<RBILL6N

B6RD DE LA*

��� cOemin de l»Anse. Vous rêvez d’un bord de lac 
à prix abordable! D’une propriété clé en main! Toute ré-
novée et minutieusement entretenue. Offre 3 CC. Terrain 
magnifique de plus de 21 000 p.c. Aspect nature avec 
quai ponton sur le lac. Venez constater... �   ��� �

�� cO. de la Randonnte. Offrez-vous la nature ! 
Chaleureuse maison avec piscine creusée et chauf-
fée. Patio. Cuisine actuelle comptoir granite. Bois 
franc pièces principales. 2 s. bain. Secteur recherché. 
��� ��� �

LAC-BEAUPORT

7IS*INE *RE<SiE

LAC-BEAUPORT

7RÌT ± *6NSTR<IRE

��� cOemin de la Traverse de Laval. Superficie 
de près de 380,000p.c plat ou avec légère pente 
pour implanter votre future maison. Petit abri for-
estier dans le haut du terrain. Intimité garantie. 
�� ���� �

�� cO. du *anton. Planchers de bois franc, 
4 ch. poss. de 5. Chambre principale au 2e étage 
avec SDB. Plafond cathédrale avec poutres au 
salon et SAM. Vaste aire de vie, Terrain boisé + 
de 49000p.c. Garage double. ��  ��� �

��� cOemin St-1ames. Site villégiature et intimité.
Décor champêtre et chaleureux. 4 chambres poss. de 
5.Toit cathédrale et foyer au salon. Véranda 3 saisons. 
Pisc. H.terre. ��� ��� �

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

GRAND TERRAIN */A47ÌTRE 

�� � cO. Tour du Lac. Bord du Lac avec quai. 
Maison en parfait état offrant 5 chambres. 
Les pièces aire de vie tels que salon et salle à 
manger offre la vue sur le lac. Foyer au salon. 
Terrain de plus de 16 000pc.  �  ���  �

LAC-BEAUPORT

B6RD D< LA*
LAC-BEAUPORT

=6ISIN D< G6LF

 ��� Ioul. du Lac. Grand terrain intime, grandes 
pièces aux aires de vie de rez de chaussée. 3 CC et 
un pièce bureau, Familiale au sous-sol. 3 cabanon dis-
ponible. Sans voisin arrière. ����   ��mois
 

LAC-BEAUPORT

± L6<ER

����� route 4arie-=ictorin. Libre immédiatement.
Magnifique maison ancestrale ; classée historique. 
Toute rénovée. Piscine creusée. Immense terrain. 
�   ��� �

LOTBINIÈRE

AN*ESTRALE

��� cOemin de la 7asserelle. Vous rêvez d’un terrain 
intime de 30 000 p.c. dans la nature? Voici la maison qui vous 
conviendra. Chaleureuse autrichienne offrant 4 chambres, 
2 foyers, 2 salles de bains, 1 salle d’eau et pièces à aires 
ouvertes. Sous-sol au rez-de-jardin. ��  ��� �

LAC-BEAUPORT

TERRAIN INTI4E
QUÉBECVAL-BÉLAIR

*644ER*IAL7RÌT ± *6NSTR<IRE

���� rue St-=allier. Faut vendre ! Bâtisse commerciale 
construite de structure d’acier permettant un espace libre 
à l’intérieur de chaque étage. Le RDC est présentement 
loué. Le sous-sol est libre pour louer. Secteur achalandé. 
Réaliser votre projet! 7870 pc utilisable.. ��  ��� �

Terrains ��� suIdivists avec dimensions à partir de 
45,000p.c. jusqu’à 114,000p.c. Constructibles et hors 
de la zone du bassin versant. Bordés par la Rivière 
Bonhomme qui abrite de la truite. Superbe potentiel pour 
y construire votre maison de rêve avec de l’espace.

��� montte du GolM. Voisin club de golf. Remar-
quable et chaleureuse maison de concept design à 
l’intérieur et extérieur champêtre. Parfait pour couple ou 
avec un enfant. Foyer propane, vue lac et montagnes. 
��  ��� �

SKI    ’PASSES
DÉCEMBRE

2
BUD LIGHT

STOPEN

LA PASSE DE SOIR
DEUX MONTAGNES
EN VENTE JUSQU’AU
1er DÉCEMBRE
À PARTIR DE 139 $

FIN NOVEMBRE
SI DAME NATURE
LE VEUT !

VENEZ RÉCUPÉRER VOS CARTES
DE SAISON, OUVERT TOUS LES JOURS
DE 10 h A 16 h.

OUVERTURE
PRÉVUE
POUR LE 
25 NOVEMBRE

DE RETOUR À STONEHAM !
UN RAIL JAM AMICAL POUR
LES ADEPTES DE FREESTYLE
ET 2000 $ DE BOURSES
À GAGNER !

VOYEZ

JUSQU’AU

1er
DÉCEMBRE

www.skirelais.com | 418 849-1851 www.ski-stoneham.com | 418 849-1851

DE LA
OUVERTURE

STATION

NOVEMBRE
DÉBUT DE

LA SAISON !

25

COMPÉTITION AMICALE DE RAILS
BIENVENUE À TOUS !

ZONE D’INITIATION AU PARC À NEIGE

NOVEMBRE
27

NOVEMBRE
26

FREESKI
D-REUNION

SNOWBOARD
PRÉJIB



IGA - Lac-Beauport
Alimentation A.D.R
795, boul. du Lac
Québec
418 849-3674

IGA EXTRA 
Saint-Nicolas
600, route 116, suite 200
Saint-Nicolas
418 831-5400

IGA - Sainte–Brigitte-de-Laval 
Famille Rousseau
339, avenue Sainte-Brigitte
Sainte-Brigitte-de-Laval
418 825-3282

IGA - Sillery
Alimentation Raymond
1580, chemin St-Louis
Québec
418 527-7758

Trouvailles et fraîcheur 
servies avec passion

Simplicité, rapidité, 
prêt à servir!

Le temps
des fêtes
approche

à grands pas,
Simplifi ez-vous

la tâche !

Pressés? Faites votre commande en ligne ! 

L’endroit par excellence pour vos buffets !

Visitez-nous au

IGA.net




